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MAMAN

i
(Suite)

monter; personne pour essuyer leurs ,es . ct J10S ennemis. qui nous guet 
larmes et leur ummlivr, en haut, ce (?ll .<4Tc,ht alarmés, et p lifts
rayon ri’eHpéRince, ir»\servé, dans (les \ ninoivs.
plus grandis a fillet ion-», aux coeurs (V r:ll,p(yih* cc\s jours 1:1. de la 
chrétiens, persouM», ear relie qui rem |ih ,u. L(M|^S Philippe aux débuts tie 
plissait près d’eux celle noble et don >;tl111. gam!'* Tu 11 lire kumH 
<<* il fiche, veille là, l'auge du loyer, j,n,u, société on ébullition. d’u
••.Maman Ondrillou.” était la cause 1K. e),a,loupe « n détresse. Alors la pa i |

i n éme île leur tristesse et de leurs an ri,jr HTétieniie résonna aux oiviKes g
! goisses. <io bonne volonté sans trop d'entra

La scène de (lécour.iifeinont et de v**s. ot ce fut comme un fanal po^é
désespoir menaçait .ffê'ire ïouiruc 1 ,,,,x ;li,()rqs q,. rocéaii pendant la

lorsque 'Alliés, qui était dan; *:i po êu* ot la nuit. .
•iie et.ambre, on ouvrit la porte. 1 <>s noms fameux allers, fameux en *

- NVtte, dit elle, ii est l’iieme que ! ,.olv iuimi’hm. do itaviirnan ou de 2 
(je parti» on clju^o, qui m'y coudai j j n»-oi * vibrait ut héroïquement.

•• , La joniH i>o hvs entendait, les coin
Lo^ père et la grande so ur se { prônai:. !• « suivait comme les -ni

filialorein. ; ,|e:- poîno sor.pçoirnés. longtemps

Vi"'- * « » . . all end us.
-Mais »n bonne, fit Nette. ^ i .p. ft»uillH1e cil j'y trouve l'écho de

.le le lui .ai déjà demande, ejo j belles <a lointaines campagne*» : 
dit qu’elle no peut sortir, ce matin, c-b^î te témoi-nam* d’un étudiant
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—Nen, répondit encore le comte 
onus in bonne foi de son i-no ran ce.

-C c?t étrange, dit le dueieur ho 
cbutiit la tête.

Il formula une ordonnance, recoin 
îmiiîiUi des soins précis. minutieux, 

VI u té.' de toutes les llllllUUS, coil 
tvh-»** une garde malade et s'en fut, 
mil* or. çant qu’ri 'reviendrait le soir.

Apréÿ l'avoir lecomluit, h* comte 
,';iiu‘ia dans sou cabinet pendant 
un moment. Liait il possible, vrai 
latiii. que sa femme fût si malade ? 
.laine.:'. Jusqu'il pré-ieni. il lie l’avait 
vùt arrêtée par .mi santé, jamais elle 
u. ?H» plaignait. jaimais elle n’oeen 
j’.jil d’elle pet^omie. Que lui était il 
délie arrivé V Utah ce nu accident 
Miudaiu V ou bien émit ce, connue le 
tcinblait Insinuer le médecin, le ré 
• iihat d’un lent, long « t secret sur 
it euage V...

Le comte <se refusa A admettre cet 
te hypothèse, car à quoi se serait-elle 
mû lin fée ?... Non. c'était t:*.i coup 
Mibit. que rien n'avait pu faire !»ré 
\e i. Ii ne s’agissait dom* pas d'en 
rechercher lit* vaii-es, mais bien de 
le combattre. Le médecin avait dit 
nettement : -.le suis inquiet.” Ne 
•; :i'ara ait il pas à tort : était il pos 
tille que Madame d’Asqueur fût ou 
danger de uiort ?

I».* comte aeciioiHlt cotte idée avec 
une véritable épouvante qui la ml h» 
iepous.-ir de suit *. (‘Oiiim.; un eau 
chemar. Mourir, -sa iVmtno ! Dans la 
'rivoli té de scs pensées il n’avaiit ja 
rai? songé à celte éventualité; elle 
ni semblait Impossible, car. que do 
vltiidiaii U sans la. comtesse ? l'orniii 
itüt 'OU inqulénide, il se disait : ’’Que 
ît* viendrais je sans cette chère* ten 

dre-se : ” Mais, très lias, et malgré 
lui. v u égoïsme murmurai' : Que de 
viendrai je sans son dévouement, 
qi»»> cette abnégation de tonies les 
lieun-s. de toutes des minute.-, qui a 
n enté mn vie de «sollicitudes et d*af 
tentions atVecnu-u-'cs. qui a écarté do 
mon chemin tant de difficultés ma 
térIdles, épines de la route, et qui a 
assumé tant <1? «foins pénibles, de 
re«pon*abUUés lourdes ?...

i’t lo comte, à la perspective que. 
du jour au lendemain, ce concours. 

c«* secoura. même, que lui apportait 
la chère créature, pouvait mi man 
qiior. se sentait défaillir...

il eu u | toux a encore une fois lhy 
potüè'f. 4i rdJijenia pr*%s de sa mala 
de. A si i n chevet, Nett.* était assise,
1 >ii teiiàn’« a main, le.; yt ux au\ieu 
Peineut lixés sur ceux que mi mère, 
ce»-alliée de lièvre, laissait ••!<»>. Idle 
-e feii.urna vers son père » t. d’un 
ui'te. lui eivnmauda h* silence.

K.lh* deit, iiiurmura t elle.
Le comité lin lit signe de venir ïi 

lui. l.entemcut t île détaeha ses 
ilo'Cls de ceux qui y étaient unis, et 
se lovant, sortit de la ehambre (1er 
rièiv von père :

—Qu a dit le docteur V lit-elle.
C’c-t grave, répondit le comte, 

très grave !
'.’oimii,' ht h se refusant à l’inquié 

pule qui déjà lui mordait le <'o(»ur :
fit - . .1 V“. 1 l.'l vlh • iléiihéréiiu*n:.

j'us-pî-K* que non. Ce < pet Its 111 fil'?
vins dt* jM\>vimv ot do v-ampagno

vstigèrfiir sou verni lo> n aiad'us. pour
avoir l'iioimour do les guérir.

à cau^i- de son ouvrage. 1
—C’est ce que non.-* allons voir, lit 

Antoinette.
Ni- brusque pas ce’te tille, recoin 

manda le comte, avec un* itriuleiic»1 
bien ni dehors de s. s liahitinic>. car. 
si el!<* nous quittait en c* fivment!...

Soyez tranquille !
K1’* «! bceudiit pendant qu’Agnès

inteiTOg<ait sou père sur ce qu’avait 
dit le uiédeçiu. et qu’il lui répétait 
ci qu’i'J était pi-rmis tl’appremln» à 
sa jeuiresso. v.ins’ la !é<oler. Hieiitô:

—Il nsi vraiment Ünipos-ible que 
elle remonta, sérieuse.
Mé’anic s’ab-vnt»* à pré-em. lis np 
pcrteiniMits ne sont pas faits.

—Alors j'irai, dit le cunt • avec un 
graud sou]>lr, il m'est bien pénible 
d»: sortir eu ce moment d'émotion.... 
fit!;il !...

— Laisse/ lit .Vntoinette généreuse 
meut. <e sera. moi.

—Toi. .Mh'diimoi'iclle d’Asqueur. 
seule d*ilis les rues !...

Tant pis ! les mes d’Mhert ne 
soi -! |î:;s e lles <jo Paris. 4*t c’i <t une 
liberté (que j • compte bien prendre; 
pendant (pu* .e.iman «*si malade. *•* 
in sinipüllera l(*s choses.

—Mais, observa 1c comte, -*i tu t'en 
vas. qui soignera ita mère?...

:N .s'arrétèn ni, interdit:; tots les 
deux.

- J’y vais, lit M. d’Asqueur.
Ivt .N ntoinctite ix^toufluia ]i:*ès de sa

mère.
Kilt» était réveillée. maintenant, 

mais la lièvre a tenait dans une tor 
pevr lomplèt-*. La jeune lille ^’assir 
*1 nid élu»Vet. « t 'les mèlliés pensé *s
qui. tout à l'heure, ava'enr vi-ité 
m.'j ]m*iv, hantèrent. s,>u osprP.

Si mi mère Miournit, poip'iant. s-j 
mère ou’elle aimait tant !... Kt que 
f.rri» sans elle?...

ICI le frissonnait à cette poi'specui 
ve. lorsqu'un coup discret l’appela à 
la porte.

C’était Melanie, la servante.
— Si Madenioi>e!i!e voulait nie com 

mander les repas, j irais chercher 
!cn i)rovisioiis. l’our que le déjeuner 
Miit ptèt à l’heure, je n'ai que le
ti nijps.

(A suivre).

sûfiüDN ACDITcUS
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—l'as celui ci, réjdiqua le coadc. il 
ut’a l’air tax's couq^étent. très sc 
lieux, et je suis fort alarmé de ce 
qu'il m’a laissé voir de ses jnéoccupa
tivUS.

Ii a dit que ce serait une mala 
die longue, pénible.

— Longue, périble, à coup sûr. 
maie plus que cela encore ; mortelle, 
peut être?...

—MortclV*, répéta Nette ou pfdis 
vaut, mais sans vouloir accepter l’an- 
i-visM.* que lui apportait ce. mot, 
inerte'h» ? Allons doue!...

Lüe éprouvait absolument les mê 
f'cs seutiiiK'ius que son père, cl, coin 
inc lui d'abord, voulnh: les* taire. Son 
ujiparuitc hicÂxlulil.é eut pour diet 
do vaincre «’.a lésorve que M. d’As 
qtieur iimposalt à la voix murmuran 
U* en lui. et. autant il était, tout à 
l'heure, empressé à se rassurer, au 
tant jl (s’abaitdomai à une inquiet u 
do, trop j list ill 6e, dans le besoin de 
lu faire partagm* à su tille.

—Oui, ‘inortclk*, répéta t il avec 
tine îusistajKi» ciMielle, “ luorrelfie.” 

Lt ce n’ost j>as • ** Allons donc” qu’il 
la ut dire, Ü1 faut au contraire bien 
Ko mettait* en ’l'ace dit danger. plus 
que possible, probable : plus quo pro 
olmlu, I m mi lient ; et faire tout, tout 
nu inonde pour Je combittfro.

Nette éeoutaib sou père, les yeux 
agrandis par l’épouvante. Elle aimait 
*u mère, cl à voir* M. d’Asquour, en 
qu; elle avait une absolue confiance, 
tellement alaaaué de son état, l'an 
goisso de la perdre venait lui glacer 

coeur.
—Tout ! tout, oui, répéta t elle. 

lout «tu monde, mais qxus la perdre, 
nion Dieu, pas cela !

Çî a'Ho éclata en sauglot5». 
D’expa'icsiion de exfte douleur en 

tmtna collo que de comte retenait 
JJ* firmes 'mouillèrent st*s iiau

—Hélas î 1U. n nous ne écrous pas 
cotisuvtés, c’est bien pou de ans dé 
►iis et die nos pleurs !... 
f \:\ I'îlr une aéactloai de sa nature 
jmme et prliuesautlère, le décourage 
mem suivant cette sorte de révolte 
ju h avait eue devant la réalité, il 
.muta, en se laissant tomber, la té 
v dans ses mains, sur une thxs eh^i 

- pnllêr où 11 se trouvait :
-Ma pauvre Nette ! ii n* nous 

^injquait que cela!...
pleura plus fort... Et il

11 v»tît pei^ofDue là cette heure pour 
• ecasolcr, lea cmeoua'ager, les re

AiVéïnent chaque f|.»oqqe s’imagine 
être la premJèi** à >«•* h.curti*’* contre 
i’ub.-tacîe. à se déliât.tri* sous la dit 
milié dis événementv'. \'on< J •
croyez peut étix* ci je m* sni' pas très 
loiii de !<• din* à mon tour. Lu ce 
eus mous nous ti coupons, vous et 
moi. S’il ot vrai que la fortune est 
nue “ grauide roue ”

Qui ne peut se mouvoir sa us écraser
quelqu'un,

d n'est pas moins certain que cette 
mobilité »dt précisément l’occaisioii 

îles éeiaii 'it s apr ès 1* ihseurité. des 
vej.o> après .U «s 'ceiiis^C'. du •vire 
après h*s larmes ; à ht condition, lia 
i.Mvill ment, ih* m’avoir pas. au préa 
Iabh*. été da■ sé parmi h*s •• écrasés": 
.mi|i!d cïik. fexperieiiee de il a vie est 
achevée et Ha loterie tirée rans nous.

Aux heures de Ja jeunesse Huit 
semble léger : tou cfi ïs *i travers le 
prisme du souvenir les circonstance** 
sont réputées des plus tragiques du 
monde. Lisez les ” Mémoires " de u 1 
ou tel personnage d’autrefois, il eé 
lébrcra ù chaque page les inert cilles 
de «sou printemps, avec autant de cou 
viotien qu’il a gémi jadis sur le “mal 
helir des temps,” de ces temps qu’au 
jotird’hui il regrette. En lN’.u, les 
gens d'honneur réputalcnt tout per 
du : en 1S*IS, ies cata.clysiiK*s politJ 
qu.es semblaient anaionctu* la l’»n du 
monde ci lew terreurs de 1S70 se li 
,rent Pécho flr.» ces anciennes alar 
mes. 11 n’v a pas si Hotigiemps. vingt 
••ns à peine, que l’Eglise de ITan-e 
traversait h*s angoisses dont ou .la 
menace encore à celle aurore de siè 

IM*s beeblires d*' 1 S\S0 poi4' 
raient les mêmes cris qu’eu 18lé 
leurs isplrit udls devanciers profé 
raient eouîre les “ .îésiiites ” ; et ce 
ne sont pas des vocifération? plus iu 
tcTllgi-ntes, ad moins aignv. ni plus 
mouveîles. que nous entendons kle uo* 
jiroprcs .oreilles.

Ou a cru à une grande tempêto, 
•les uuiigDs chargeaient l’horizon ; 
jmis le vent a tout à coup soufdé et 
fait son oeuvre.

Tout passe : car 11 faut bien que. 
de Itemps à autre. PJou pr-.im» quel 
que rovamclie contre la sottise de^ 
hournu s.

OVst ]>cttrquoi la lecture de i’his 
,Ion le e>; instructive et cimsoht üitle, 
celle des ••Souvenirs” plus palpitait 
to et plus péiuétrnmte partie que plus 
intime. Ia\s un> **y distraieuî. d’au 
très s’y encouragent tous en tirent 
profit.

Qu’il est doux, qu’il est doux, il’écou
ter des histoires. 

Dos histoires du temps passé. 
Quand les branches il’arhre.s çont

noires.
Qnnml la neige est épais«e et charge

un sol glacé î

Après la révolution de février, sous 
la csccotwUo liéipubllique, les cailholl 

quevs 1 ni versèrent une phase déllea 
te, soutenus, il on faut convenir, par 
des regrets et des désesimlr?. lis n* 
ganlnlant lK*aucoup en avant, nous 

jetons tm regard imélancoli(|Uie on 
arrière, et nos (réflexions en pren 
nent une teinte «ombre. Soyons plus 
£uses plus modérés, moins pesslmta

d’alors, qui occupe agié:!bîcim*iit !• > 
loNirs- d’une vert»* viellhMse au réoo 
Iniü'Ii: <!•• papiers d»* famille, d'e 
carrière et d’amitié.

J’ai jdaMr A présenter à mes le/* 
leurs M. .ienr *’sb<»-. avocat consi 
déré du La tient • arisicn. à cette heu 
n* jwjm'.iii rabat i i toqir* pour pren 
dre la plume, abandonnant la dé 

fi*nse «lu mu. ‘le la vie privée des au 
très, pour abai.-'.r lui ii»‘*me le sien. 
Il fa fait *• remontant la chron »lo 
gie des aiuiéi*' comme on rebroussi* 
1«- cours d’un ruisseau : droit vers 
la source. Tout d'abord ses * * '«fil 
fonnagr-s" ont retracé années t«*v 
ribles de is7(‘ et 1^71 : ensuite scs 
“ Souvenirs ’’ MST. lS-’/Ji se sont 
j)lu aux ré i Tu .sceiM‘ »s du second 
empire, l'.nlin. • n recueil «lo *’ Let 
très” il S-17 18ÔI» i »*I:it «' la ‘in »le si» a 
existence de collégien, les phases de 
sis années laborieuses d’étudiant eu 
droit.

•Au rhé.î or ici en (h* LouU le «ïraiul. 
nous n** dirons rien, car derrière 1« s 
pr.rles du collège il a peu vu de cho 
scs dignes d’etre recueillies par üa 
muse de ’’histoire: les coups de lu 
'ii îles journéi*s de février ou ih s 
journées J:e juin n’eUiVoyaient qu’un 
celai atténué dans lis salles d’èîu h' 
(.u dans les dortoirs, leuuc homin'*. 
A!. Dabot i st pi'us niéVé aux agita 
tiens du quartier (les Ecoles, il en 
isuit Ici ondes toiTi utuenses. avec 
caînic. dignité et réserve.

Cet enfant de la Picardie, «il • sc 
u.c à Péroné» plant»'* sur le Sol natal : 
la priK’jj "lice, f.-nl'id *iité au uuvaêl. 
le scidimi*ni «lu tlevoïr **t la bonho 
mie pro\ iindau».

• 1 avait, à son lut»incur, emboîté le 
droit chemin et «h* garçon rangé, 

tinit naturellement il *\*-venait lion 
nét-e homme, respectueux de la rcli 
gicn. (’’(‘Si ce «-ôté d * soil cxisn»ai".* 
qui inoiis appartient. Le témoigna 

d'un nourrisson d » l’uuivcrsiié « *i 
]*réêl,,ux entre tous. i*î on u’aeçusera 
î»as d • prévention «-h'rieah* le j**mie 
«'tudiam. séduit par la noble élo 
jUeü/.-e de Lu corda in», retenu i»ar la 
haute M*rtu de Uavicrnan Car v; s 
ih-ux inouïs avvieunent sans e«*>se 
sons sa plunu* «*t ses letfri*s donm-nt 
bien tie son «les enthousiasmes «tout 
vibraient l«v coeurs généreux d * i’é 
poqiie.

N. us -luissi-rons la paroi* à M. Da 
bot. Eu eopiani (|Uelqil-.*s un *s « h * 
s-*s ih tires, vieilles d»* eiüqua.ute ans. 
nous no commettons pas d’imliserié 
ii en. j'Uisqite lui même a autorisé !e 
public à iif" ees pauiei*' inlim *s ave.* 
mie 1:l*éi:ilité «huit ii convient de le 
i ;*ku•reior. D'autre*-. voix plus fas 
uii'ti'is »; ji’.us i-ieîies « j n t pu jiarler 
d» s mêmcH personnages dans !••*. mé 
n -4' o.Irt-opisiaiifvs : la mud».v.^»ii* »!•* 
M. Dabot le recoin lia il ra d«-s pro 
mier.s : mais i-’i'-t la sincérité, ht sim 
pîicité de causeries ijul oll'ront
un vrai mérite : et ees petits dé: .ils 
gardent in iMiveiir dies imptv^à ih 
per* avmdlos mm l’:mlé»»s.

Nous sommes (loue à la lin «le 
1 S-l!» : lo >ass» mont s'o-t fait pou à 
I)i*u dans h1' «esprits «•; dans le*, cho 
scs: lo monde <-atludii|iu* a repris sa 
vie d'activité .ot do pro-TlyrtK*nu.*. 
Henri Dabot suit has juréd ica tours i»u 
ix i mn : parmi eux. l ardent -abbé 
(’«Mih.nioi rient mie place un peu ou 
biiéo aujourd'hui. EN-m une âme apos 
toliquo «rigimil*. émouvant.* eî qui 
ut* craint pas !«*s beaux coups d’épéo. 
Sa manière ofïre urn* transit ion très 
naturelle, pour aborder les é.'atis pri 
mcsautî«»rs «le La corda ire et le haut 
style de Kavignnn.

(A sunTeo
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t Nous devons écouler noe Hardes 
*j faites ddiui au moi de Mal. 
d En conséqucr.cû nous common­
? ocrons Lundi, le 4 courant, uno 

reduction sans précédent; clans ce , 
i bopariemoni. Lisez quelques-uns 
$ do nos prix. ’fî

» *•! ^ VV » W AA »v J ^
\ i i'.v-VdNV-ViV- Tradc Marks 

Designs 
COPVniGMTC Ac.

! Anroni» Bonding n skotrh nnd description may . quickly nsoorinin our opinion froo vrbother au 
Invention is prottnhlv pHtcntubio. Cotmnunlcn-

T._, ^ et aP»'ûs MARDI, le Ü NOVEMIJlîlJ lüOU. les ti'uhis panlcout üu ' g.'.|V.»?‘A'i'o.',cy“ta 
icrinuius rue St-André, Jette Louise, Québec, et arriveront comme suit : j ^ xioi » ui u en, ^ i > ro u ç h ^n, mi ^t^co. roce t ve

Sc’ünMc ‘Mnerkan.

] CAPOTS D’HIVER I
3 POUR MESSIEURS ;]

• Valantÿio.OO pour... 35.00
j Valant$12.00 pour... $C.G0

I Habilleinfliits de Tweeds |
1 ‘

SU Wasbluiuon, I», C.

POUR HOI£3!3SS

Valant $12.00 pour... $7.50 P| 
Valant $0.00 pour.... îjiô.OO N

| h abTllemênts i
de SERGES ELELES

Valant $11.00 pour... SG.50

3 Pardessus de Printemps
POUR HOMMES 

Coulours Cris Fer et Orab
l Valant $M.OO pour.......  GS.SO

; alaut $12.00 pour  Ç>7.5Ü

Ü
i
;•;>
t
[(
*
ü

ii
HARDES FAITES £

POUR GARÇONS ç

Au delà de 800 Habillement b / 
1 cle Garyona seront vendus sans ? 
y égards au prix coûtants, 
i. Grandeurs, depuis l’figo de 5 ans 

jusqu’à 17 ans. »,
\ i

Rr IG;\3 E ALLAPJ
Steamers iio ia Malle Rerale

ETALLll»: EN 1852

Dit P. M. IU&.4 it l>
£lèv« df# Hdfhnuj île Perla, 
Graded de l'inirvreité L«rul,

TRAITE SPECIALEMENT

Haladiss de la Peau et du Cuir Chevelu
Au No. 230, rue 3LJcanf Quufaoo

8 à 10 h» A, M.
•J à 4 brs P. M.
6 à 9 ht* P. M.

'TELEPHONE U61

.Hourej
dos
Consultations

C’est one obligation.
PJEIjUI qui «e trouve atteint

d'uno maladie queli*onqa« crt
danr l'obligation de ho donner tous 
les noirs possible* pour rocouvref 
la »nntd. Il ne peut pas ro four» 
traire fl ont te loi cans s’oxpnror à 
nne faute grave. Il no peut pré»'' 
tendroqnoen maîadio soit ineura* 
bit. oar depuis quo loi famous 
Ki-môfles uo J. E. P. HACI- 
C0T, qui ne sont compon4e qut 
d'herbcnot de rarine», font connus, 
toutes Iss maladies peuront étro 
fudries. Cw remèdes font d’uno 
efltcicUd Incontestable, Aussi, volt* 
on dos malades partir des purtûa 
les plus reonittes du Canada et doc 
Etats-Unis pour venir *• les |»roea. 
rer. D'antres, que les moyens n# 
permettent pas d'entrepromtre tf 
▼oysfe so les font expédier. El 
tous sont d'accord à 1rs proclntnor

Îiautcuient supérieurs \ tout en qui s'est vnra 
ait de remèdes, leur efficacité dépend de ce ftis 

4c* rnolrsccsseuls sont employés dans leur fpb.l* 
•itlon. Vous tons qttt louffrcz, saches qun pas 
•no seule fols ees remèdes ont failli. Ou re le» 

roc un» m s'adressant h renseigne du gros

1*00 —SKIWICE D’HIVER — 1001

Sorvico do Eivorjiool, ot Portland
l

Vapeurs Do Portland
De

Liverpool

J t l vr tr Tunisiax............ 121 Frvri
y. ! m vjii»:*:;...............t;.\*;irj

- ' ' ' ' ’• » r: Tin « v llî ••
or

Û .v-ira 
!(> “

I ••
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D JL L'A RT DL QULBEC
7:10 A..n.-Kspress direct U* Mardi et Jeudi, pour Ruber val et Ghlcou- | A lmndfonieIy lllll9trntG(1 wookljr. Ijtwttelrm

tiilii uvee char parloir , culatlon of nny sclcntlUc Journal. Terui.^. «J*
A.JI. — i ;üA.N1J-NOKIJ) - KM.rc.-s «lircct tous lis jours except*.- .« . KTiUmW™. .b7*

Dim;iuclie, 1-ur Itivë-ie à l‘iorre,.louet;oli. DiumTAlere. es KUf»|U & l)0.36,B»o«d«y. IfeW YOfR
Chu les Sha \vt*n e gu u, J o H! ette, Lacl.ute, Uawkesbury et touicà Branch unco. iss e................

Jcb autrui» Mat loua sur le chemin de fer l.e Grand Nord.
•J.35 P.M.—Malle locale tous h s jour.* excepté le Dimanche, peur l-u 

„ y 1ère à Pierre, Jonction.
<> 50 IVli. -i .\press direct «Samedi seiilemein (avec char dortoir peur

Cliicouîimi) pour Koücrval et Chicoutimi.
AUDI VL 10 A QL'LLLC

$•50 A. M, —Malle locale de Rivière à Pierre Jonction tou a le» joui’d, ex­
cepté le Dimanche. r

&*<~G A.52.-K.xi»ress direct de Chicoutimi et Koberval. Lundi scuieinciu.
avec char dortoir d.* Chicoutimi. .

— itilCA.XU NUKD).- Lxpiess de iiiiwUeabury. LachuL, 
iietie, Cbutea Shawenegau. L.and Ab re et loute.s Ica a 
stations sur le eh.mh. Ce 1er Le Grand Nord, tous le*

p it ix Dit r assvïi:
1 Rt»in«*..... ................... fc...,Ç"iO.CO ra nionlaul
Ilitrnoriliuirr......................................Hf. ÿl >
l'.i.t ; epmil..Liverpool. Lonure?. l«oiid«>nilLrrv 

l.ci!fl.-t o.t Glasgow $25.00 ri $2«» 00

Sioxvico il j Glasgow oc 2>ic\r Y or.:

L»9
OJnj^on. 8 tea mors.

. Jriiv JS a IU*2 y; an...........
-J {yvrior Lauukxtian.........

* Mars <Sakimniam...........

De
K o ;v - ïur):

21 .blBKIJUX................

lü Février
0 âiarj

m:ix du passaüi;
tnbir.r»  ............................... .î40.U7 en tuonfnn'
In term « d 1 ni re     ........... ............................$ h’.f*
r i.trcj.ont pour («liocorr, l.iverpool, Bolfust. 

OucciiHtonu ou Londonderry...................$2t*.u
LJasgctr it Portland tous le.«* Fcinuinos. 
(jlurgovr A bouton tou:« !os quinze» jouri.

» our piuattinple». iuloruialionau'udresssj à

ALLANS. UAL 2k CO..
Agent.

.dèi’-A ici.

Trar jrsc de qmibccot L<*vls
,T, àfi LS inonMontiôn cwloftaou». pir 

“ Tïïvoï'-"- conviendront voyà^u" 
s.ir le? voies ferrées y mentionnéo^ diiiinuche
m«.!fnnPfVxcepU*s,“ Ih Khice et le tomps lo per­
mettant:

«s*J ohn les ao Hiimf cm
lie 7 lus .l«M. si « îir« ivu.

POUR

Chomla do for Intercolonial

•I

piiiiau
A M
4>.(.’0 Arcoinniod. pour 

Campünllton.
11.CO Acconiod. pour 

iUontruat.
11.30 Kxpross pour 

Moutrôal.
P Al

KÜAocomiund pour 
llivlèredu Loup

4 30 Express j'our 
.Montreal

5.00 Malle pour Ha­
lifax

tcti.s
A M
7.0ü Accomrnod.del \
m Hiv. du Loup.
«.30 Aceoniniod. do

.1 ^ -VonuéHl*
11.00 Aci-otnmod. de
r>^ Cninpbullton,
12.00 Express do lia 

llfax,
1.30 Express de Mont 

real
û.30 Rxprcssde Mont­

réal
Chotnln de for Quobdo Contrat

A M
7.30 Mixte pour MtJ- 

gnntioot tit Fran­
çois

2.30 Express pour
Sherbrooke. 

C.00 Accommodation 
pour Sticrtirooku 
Portland et tous 
les points du Sud

A M
7.30 Arcotninodation

de Sherbrooke.

PAT
1.30 Express de Skor- 

t>rooke

Trnverso du Grand Troua 
LA SEMAINE

«* Li.it i:< (|Ui:reo«sui»

p w. a M
lîUôMalleponrl'Oucst S.oo Afallo de i’Ouost
6.00 Express pour

l’Uuèst

P.M.
I 50 Kxprons venant 

dePOuost.
4. JB. P. IMCKOl,

«ô.ruo at joocph,

flfl nPMAWnP ^otre nom et votre nart. sic ann
4/(1 L/uifmni/«. de vota envoyer gratfo notiv P.M. ia
JI?n * Le Guide des Invostoura.” Marlou A Ma 6.00 Rxoross I non- i no 
11 lu.&ruurti ou PHiuetïi. »bûSuJacdUUt.Momr#f4 ° W *P °” 1 P°ouest I de PoSHS T°ÛUat

LES DIMANCHES

jours cxcc.dfj lu i hmaiiclie. .. .
•>0 3*. MLxpru* direct de Chioutimi et Itoberval le Mercredi ci

Vomir»di. avec char parloir «h* Lhlcout ml.

1 Tix spécial sur demaiide à l'agent générai des passagers» . pour » fou­
îtes de cinq person lies ou jilus. «le Québec a Grand Mèiv yt aux G ^«* 
BUES CJiUTJCS SI iA WAN KG AN, LB NIAGARA DE L*’ES1.

20 minutes au I.ac Edouard pour prendio 1** lunch.

Des billets de retour do premlê'-c classe au prix d’un simple parcours 
(ii* Québec à toutes los stations au nord de Charlcsbourtf-Ouest omis Ic-s 
«Samedis, bons pour revenir jusqu'au .Mardi suivr.m.

îrùt'nàv d,- ioilè ot rïvonanV * Q.te .onolmnt » tonlj. lo, mnunhl,, 
stations (l’eau du bas du fleuve, avec leur continu.té (lelég.«n.s h0t« lv

ft J

°J r'‘
fer transportera les nouveaux fl

ni il/es. et une quantité limi- ft• -l.- Gratis. M
é-ciaux o fi en.s à ceux qui éta- ; jy’îC.Î

Excellentes terres «à v cadre par le gou­
vernement dans la vallée du Luc St-Jean, & 
des prix nominaux.

Le chemin de fer transportera h*sm>uvcaux 
colons et leurs families 
tée de leurs effets

Avantages spt
blissent des moulins ou autres Uidustriet». ^

SERVICE SL’ B URBAIN.—Des billets de 1 
saison sont vendus à prix réduits, durant lt-.s 
mois d’été.

Un peut sc procurer des billets de passage 
chez F'. S. STOCKING, vis-à-vis fhôtel St- 
Louis, au Château Frontenac, au bureau du 
Pacillque, No. IL rue Buade, au bureau du 
Grand-Tronc, coin des rues Ste-Anm* et du 
Fort, au bureau do iTntereolonlal. 7 rue du 
Fort,et chez .I.Bifcsonnette 1247(1 rue St-.lo- 

Fepii. St-Tîoch.
Les sièges et lits dans les chars parloli*s ot 

dortoirs se réservent au bureau de F. S. 
STOCKING.

ALEX. FIARDY. J. O. SCOTT.
A pent Gén. F. et P. Gérant Général.
Québec, 5 novembre 1900. »

•j’tÀLï'y

t

dur 1er iclurncil ii we fait. Auy otie ncodickf 
sVic-tcti aucl dcscripiion of any invention will 
promptly receive our opiuiou free concerning 
the patentability of same. “How to Obtain a 
Talent** .sent upon request. Talents secure# 
through us advertised lor salent our expense.

Patents taken out through ns receive specioi 
notice, without charge, in Tub Patent Record, 
mi illiintiatcd and widely circulated journal 
consulted by Manufacturers and Investor**

Send lor sample copy FREE. Address,
VICTOR J. EVANS A CO*

(Patent Attorneys,)
Fitins Building, a/asnington. D.

CHEMIN DE FER
INTERCOLONIAL

Le après LUNDI,le20 Novembre 1U00, 
les trains Je ce chemin do fer circuleront 
quotidiennement excepté lo Diumucue, 
comme huit:

QUITTENT LEVId 
EXPRESS

î’tMir St-.lean, Halifax et Syd­
ney, tous les jours excepté lo
ëutnedi... • ••••• •••••

Gouttes i ^TONIQUE
». r

O..*••••• , 5.35 p. m. 
Pour Moîitréul (tous les jours)

excepté le lundi......................  12.10 p. ra.
1 our Montréal...............................  5.20 p. m

ACCOMMODATION 
Pour Rivière du Loup et Camp-

hilton...................................................... 8.30 a. ra,
our Kiviére du Loup............... 4.15 p. m.

1 our Muuireal................................i 1.45 a. ra.

ARRIVENT A LEVIS 
EXPRESS
De Montréal (loua les jours ex­

' t-Wy le ûttiuudj)........................  1.05 p. ,n.
Da iiahfux, .Maincy eiSt-Jenu 

[■•un les jours excepté le*»
hindi-) ....................................... 11.55 p. ra.

° 1 ^'btrcal..................... .. ............ 5.20 a. m.
ACCOMMODATION

De i ii vivre du Loup (mardi et

De Ui vie re du Loup (lundi, di- •
manche,mercredi,jeudi et sa-
«‘edi....................... >• C.00 a. m.

I/* Pi*»* Jlvnrnis, en iVoretti*s co}»<*<• ru, sans *.)<îonr ni Saveur. «*sl reeoni-
nnndu par tous les Mi - îecitis airt Personnes novmiees par la Maladie, les Privation.', 

0l0, 7. X1 nG conritipopaa -t no noircit joas losDents.
Ne no vomi ni r i Vin, m r:t J7/i.nr. Toutes PL'»* et 130. rûe'L:ilayotto7 PÜRI3 

ioa:r»r»j«ja*:rj^cin *’<î nnuirr «/«.a Cuntvvjneviu •: lnutuliun*.

n n s?
» h- m

I

e o o o 000

Par (’Honorable Th, Chapai3

H BSÂO VOLUME DE 340 PAGES

De umeredu Loup et Camp-
|>cLoxi...............................................  10.35 u. m
Totirt les trains circulent par le E.eteru 

oaiidurd 1 unes.
:SiJlo à .Huer e: char dortoir sur l'ex 

prcfif» direct, '*

D. POTTING ER,
.. XT _ Agent général.
Moucton, N. D., 22 novembre lüi/ü.

• i.A. PU J CE, assistant gérunt do- 
Migeru, 143 rue St-JamcH. M».'.,

•. .C ..i 1*. S li AH DWELL, u^aidtant g»-r.« 
du fret, Chambre 113, Hoard ofTraj e 
building, MoutréuJ.

Pour place dans cbara parloir et dortoir 
u udres^er aux bureaux de 1a ville à 
Québec.

« rue Du t ort et 38 rue Dalhousie A
m. d. h. McDonald,

Agent de billets de la villa, 
telephone 650 Oli

FORMAT IN-OCTAVO

&

22a waîte • a dos Bureaux:

A» J. DFMLïSS *fc'Fl!tERE,.EDITEURS,

• -<4 ^ • * \
80; rao do Sa Fabriqué; Québec»

la J. 2bSl

bu^oe «cwKîmss^izsÉaii

&& FREEH, j

FînffRjjo. noua snaopar. Ai «tfMwè

KBWWM ET OOEFBRII2fOK8, jm^Thonombl* Th. Chnpais.

Vin de Chassaing
DI-DIOP.HTir

Proscrit dopais 30 ans 
CONTM LH ATftCîiOM LIS (ORS LlCtSTITIS 

Paris, 6, Aïtnuo Victoria.

rnosrmtt

La Phosphatine Faliéres’!
est l’aliment 1e plus agrôablo et le plus ra# 
commandé pour les cutouts dès l'Age de ê 
à 7 mois, surtout au moment du sevrage 
Ct pendant la période de croissance.

Faclltto la dent..Ion, assure la bonn# 
formation des os, prévient «jtarrôtoles dô« 
fauts de croissance,empêche la diarrhée st 
fréquente chez* les en touts.
Paris, 6, Avance Tlctoria ot duos toute.) rUsmucicOb

-« ». v. V •' •*. V I' .

CONSTIPATION
Gudriioo («r 1* 

| Vériubl*

«
ft0SPHA’r/'JV£'
A Tôlières

du
Paris. 6. A». VIcl

Pnomxrft/jM
id ALIMENT

«H

des p’.os agréables ot de tacite digestion.
Son emploi est prédeux pour les en-1 

faute dès l’nge do 6’ù 6 mois ot surtout
1 moment du sovruj ............. “

*“K**~QI entition. — Ahh\ 
îï_r JortsmtivH <lct: oh»

Prrvinnt ou arrête toi» dôl

moment du sevrage. Facilite la 
tif nf^hlent/fion. — Asniire la bonne

Prévlnnt ou arrête lo* defaut» de croissance.
Paris, 6, avenue Victoria et priecipcpos PharaaciM d) France ct do l’Étraagor. FER

MIGNON

CHm£
FAIBLESSE

-jsajfcur*"
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AVIS IMPORTANT

tus abonnes retardataires

Il nous arrive de teuip3 h autre <K*s 
Jetfres (le nos abounds QUI nous 00- 
üiliulent si nous avons reçu les sou* 
«Tiptions qu’ils nous ont envoyées 
répondre û toutes ees lettres et a ex­
pédier un reçu A chaque abonne, cai 
Sens nous exposerions par lit A 1,1,0 
|>fTte considérable de temps et a des 
dépenses assez élevées.

Pour satisfaire tous nos abonnés et 
teur dire que nous avons reçu leur 
argent, nous changeons la date de 
l’expiration de l'abonnement sur la 
h^mle qui se trouve sur notre journal 
aussitôt que nous avons reçu leurrf 
souscriptions.

^’administration dn
COURRIER DU CANADA,

30, me de la Fabrique.

QUEBEC

cm?

LE SEEMENT
DU ROI

LUNDI, 4 MARS 1901
r
SA SAINTETE

LEON XIII
Samedi, le 2 mars le .Souverain 

PoutLf c* a eu PI ans aieeoinpîi--’. et il 
4>$i entré dans .si î»2êiin* année. Hier, 
tl a célébré l'anniversaire de s«ni cou 
ireioiement.

A l'üge où ceux .pii survivent A 
Détins eonttHmponiJiifs win générale 

il.eut écrasés pbysijuvnivnc et ntc.uta 
‘liment soii^ le i>*ûtta Aies années, no 
1«:v auguste Pontife porte sans Mo 
cliir le fard -au du monde «*ntiK»liqu«‘, 
et le rayennein *nt de son génie pro 
jette scs clarté*? d’uu bout du inonde 
il l’autre. 11 nmltipiic les actes, les 
Brefs a post tü I(t ties, les l'neycliqiies 
n :Lgistr:tlesf et. au milieu d * ses la 
iii r.rs et de s *- - MÜci; a.l«*il t rouve 
encore le temps <l«* eiiltiver les let 
très, qui ont fait le eliaruie de sa 
jeunesse, et qui sont encore IVruu 
meut de sa vieillesse glorieuse.

Nous voyouL dhn*' »ett** viî.*i’?‘é. 
dans cette survie merveilleuse, dans 
cette puissance inteilectiic’le causer 
vée inalîgré b s ans. l'n^Ntam*!* u ani 
l’este de la Proviikmee divine. qui 
\cnit conserver à 1*Église > .n Docteur 

et sou Pasteur iiicoiupamlro. au mi 
liien des difü.cii2»t.és de l'heur*.* pré 
Boute.

Du fond du coeur, et daus toute 
Eci ferveur d * notre humble ci ii |
Idale a tTi ci ion. m us disons d
loin au graud vieillard du Vu;icau 
**Ad mu i tes aimes.”

ET LES CATHOLIQUES

in
M fierait trop long <le faJre l’histo 

trique complet de toutes les tenta'1 
vers qui, de li$01 à 1S20, eurent peur 
but DVi -ancipatiiui politique des ca 
tlioliqne par le parlement anglais. 
Eu INir,, lord Grenville. dans la 
Chambre des Is ni. Is, et. Ai. Fox, 
dans fia (Miamluv des (’ominiia >, pré 
M-ntôrent; une motion, dont l'objet 
était Ja prise eu rimsitlémtioii d’un** 
pétition par laquelle ices cathodiques 

irltt'iKfciUg dennindaieno l'mbreg.i". ion 
des incapacités dont ils «ôtaient l’rai» 
liés. Dans l’ime et. l'autre chambre, 
cette motion fut avjeiée.

Kji 1><>7. Je minister.* de lord Gren 
vlîle présenta un bill qui ouvrait aux 
oalJioiiqm s les grades da.j.-. i'ar.née 
e*. la marine. 'Mais ta roi Gocrge III 
soutint qu'il n’avait pas autorisé ses 
ministres a aller aussi loin que le 
bill proposé par eux, et il leur tdgul 
lia tui renvoi d'oî'üee.

Pendani vingt an-, cette lutte se 
Cii.’linua avec des .T.uernntives de 
succès cl de revers, ceux ri plus nom 
bienx ijm* ceux là. mata iiu pu Disants 
à llasseï

i.i: mxiii; MALADIES DE CŒUR I ' ^
DE LA FEMME MAYNARD

Probablement dû à la jalousie

La nn’heureusw victimj avait l’habitude 
de 3’enivrer

Quelques faits concernant raugmen­
tation rapide de la maladie 

de camr
La maladie du coeur, au moins par­

----------- mi les Américains, augmente certal-
Vodci mue dépêche de Mouiréa.l ornent, et quoique cola soit dû ou 

qu‘ mous fournit de (nouveau.': détails grande partie ft l’excitation et aux 
Mir la tragédie dont .mut* publions affaires multiplets de la vie ainéri- 
le récit eu deuxième édltlaû : cnine, c'est ulus souvent le résultat

%1 , , . d’estomacs faibles ou de pauvre di-
Moiarciul, Aucune iiccusattinm gorfion.

directu n’a encore été portée contre “* f }1 „,r,
George Maynard, dont la femme a

Lu maladie organique réelle est
wool go .Ma y nam. (tout ta jc’i.ii.e a incurable; mais pas un seul cas do 
« le irouv(*e assassinée la fliuit der Jl;a|acife ,p, coeur sur cent est orya- 
nk*iv sur l’Avenue DesJardins. May jilque.
nard est encore «miiiv ies mains de Des* relations qui existent entre la 
la police, a.t tendant le verdie de 1 en mnIa(jir. (lu coour ot Ia .)auvro diges- 
(jt:* te du coroner qui se Lui au.i"iir tjOI, SOjit dues ce que chacun de 
u nui. Il il y a nciicim doute, cepou rps 01.gRlie#s Hont contrôlés par les 
dant. qHO le verdict rendu «crû relui ev.t»nntnoti.que le vent nu rrinui «cr» * «i u i,U'.mos grands nerfs, le svmpathéti-
"• ...... •' ï'',,.:,r‘L «r'<‘ ft 1-- PnoiimogasIrique.!.. monriro tsoinb’i* otiv coitfl.l.-sv. «• En (rautres termes, li coour est
»c»ualns qnnmere. ominu- une «•*•« affrété par suite de la mauvaise di-

1:> vu-lime R.v:int gestion. <;ui cause .les e«w ot .les for- 
il.mirsuiviu pour éviter .Une nap IUO,1{!ll|on3 pnr slllte ' ,„,s aliments 

IM ,- avre une iiaelio jr.ir Cou mu« r dip.^s ,, (lf>mi „ v a ,ln intiment
nu!. I.:i elnoe o-t <•% ul.'jj.i* ■ d'oppression et de pesanteur sur l'es-
prot liston .les taH...< .le s;u;p <U»*vwl tomae cmisÇ |)ar preS8lon (ie l'es-
i ci n un peu |?ariotit. Les amis de 
ma. .nue Maynard .adum1:te;jt qu’cî.k* 
avait l’iiabitude de A-n'vw ot >ou 
père dit que sa tille s’es» yfUO'cllt I*«* 
iVgiéo cia*/, lui pur.r (lonir.ndor pr«» 
tcction contre son mari qui était ia. 
leux c, qui avail des M>r.pçons ccuî.n*
(Ile. Le matin avant qr.“ b* me.irf.e . . 
fut commis, madame Maynard l'ialt . . . *

par la press] 
tomae détendu sur le coeur et les 
poumons, intervenant avec leur ac­
tion ; de là vient In palpitation et le 
manque de respiration.

La pauvreté de la digestion empoi­
sonne aussi !o sang, le rendent clair 
et rempli d’eau, ce qui irrite et affal-

I,:»•-.•!■ ,:i vunslunou .1. « tüi I. : ;. ion,- | l(1.. ri A
de lu liberté civile. Kill IM I. des mo j, jour. *-on mari a trouvé uned
t ions amboguos à ctéSes de 
lord Gronvibe et de Fox 
fui vu t repoussées par des 
majorités éeras uitcs. Km 1812. non 
\el échec. Mais la iu<‘i:ie année, le 
.grand orateur de cette époque, M. 
(’aiming, s'érnn. constitué U- chain
J* -n d^s u>éiiii( ii.s eai;h. C'iqu s. ut

adapter par la Chambre dés Comiï'ii 
ih*s une motion l':t\<*ralilc à la pri-u 
en eci sidéraüion de lia qii«sii(#n. En 
l^L'*. M. Gituîcu tit passer une nio | droit, 
mot ion aindugue, j »u i s. * jiré* nta un 

j bill qui ouvrai- les deux riiaml :vs , 
j aux catholiques, leur ulïrant fa vau ! 

tage de n uqfryocr par imj v.-nin u: !

houti ’lie de whiskey sur !*•; laide, à 
demi vidée; ra l’emina ayant sans 
doute absorbée l’autre imntié. L’opi 
mon dans les ce ré] os de ja police, 
c'est que Mavnard était jaloux et . ..I.u'il soiij..;i„ni:ilt s:i i'.mium.. .!.■ sT. «pine prüparation digcBtive telle que

Le traitement le plus convenable 
pour la maladie du ce "tr eut d’amé­
liorer la digestion et d'assurer la 
prompte assimilation des aliments.

Cela peut être effectué par l'usage 
régulier après 1rs ropns. de quelque 
chose do sûr. agréable et effectif,

ire fait payer cotte iv uo iM.» par un 
autre homme, paive qu’elle naval:

les '{’ablettes de Smart pour !a Dys­
pepsie <pie l’on peut trouver chez

■ÎM «r.-u-fT. II! Pivur s-.-n ,r. !,.' ti,"-s lo-; PH«rmacIon« «i «iul iw <•<«.­
«..rail ..ri- l'im a .1.. C. nnont <)no < os «..monts sans <lan-mar* ïï'Hrait été prl 

« olère et 1<‘ îcrime et» a été le rémi 
laL Maynnrd a dû dovmb* d.tiis le 
lit de !a victime parc*» que sa che 

• t'ise était tachée de sang au ef»té

l es Cn»;uii<'»3 à rails

R(*r. de grande valeur et digestifs 
sous une forme convenable et agréa­
ble.

Il c*st certain de dire que l’usage 
régulier et persistant dos Tablettes 
de Stuart pour la Dyspepsie au temps 
des repas guérira toutes les formes 
de maladies d'estomac, oxeoiyé lo 
cancer de l’estomac naturellement 

Paquets de grandeur naturelle de 
ces tablettes vendues chez tous les 
pharmaciens à 50 contins, lui petit 
li\ro sur les maladies de l’estomae.

nouveau k* r-wment contre la mans \î. et Mme H. Lefebvre d'Mellcn*
sub.-ta.utiaticai. leur rendui: a;.ve.-* v°urt. Winnipeg. Hôtel du Holder. .............................................. . ................... .......
slides toutes les functions çivHes et' , V :î ^ Uingras. Q'iébec. H- adressé gratuitement, en écrivant à 
.... . tel J literacy, -1, rue de Clichv. i.* \ »» p., \Tor«hnii MLhmilitaires, saut qiic.quvs* exceptions. M A !viframboise. Montrel. ' A* "1lM 1 ^ ( - ^Iarb,ial*• ^llL*K

M* ;s. malheurvaSiÆUimt. .•*,* bid subit Grand-Hôtol.
un au»emk»:r»c!ir fatal. Par un v< ;•* M. Duncan Macdonald. .Montréal. 

'J Ids Mould. Inker maun, Neuilly s. 
Seine*.

^L l’abbé Arsène Roy Québec. '.♦IL 
ieim jhî aux ou illogiques, et la. mesure rr.e du Cherche-Midi.

de 251 ciïtitn* 217 on retrancha la 
clause qui i>ermetta5i l’entrée d'u Par

Eücor9 le
recensement

Un Çorrcspcfiubriu adresse au dire** 
tour do* la *• Vérité.” la lettre suivait 
te :
“ .Monsieur le rédacteur.

fut abandonné*.
En IMi». dis proposiians fa vota 

b 1 «*s Vi l*én.:ui-.vpati«.u furent ivpous 
>•*(*> dans J.-s deux Chambres. i.*i 
même aimée, loid Grey présenta un 
bill d uu l'objet était préciséimmt la 
suppn >sion du sel im*m fameux, qui 
agite « u ce moment l’opinà n. fabr » 
gaüku des dé1 la va tier.s e-ntn* la i

M. le curé Pli. lïournssa. Nicolet. 
i“. nie Cassette.

M. le curé J. A. E. La Flèche. Trois 
Rivière.?. 10. rue Cassette.

M. le curé O. P. l’.runel, Nicolet. 
b', rue Cassette.

* t j
?.L b* sénateur roî*g<d d i?.i famille 

soni en ce mornent à Ni. . où ils nas- 
■um-jik quelques semaines.

v * v

t ra n.s>;ub^t a ist i.i 11« .n et rinvo«ali»m M. Louis FL Taché est de retour
des Saints, requises des oflicier> ci '*’* INce. 
vfN W>t tnîlrt:UM.*s < î ib < meiubt-.J: i

E^l ESPAGNE
Madrid. 1. -M. Sagasta a eu avec 

la iviia* rég* ute un • cou!»'*r«»iiee d u 
t e heure. I! a pîvsmiié à Sa Majesté 
par écrit sa manière de voir sir la 
situat.iou. mala pressa n'en a pas 
m eoinmuiilcafkm. ou croit, cep»*u 
dant. qu’il a Insisié sur l’onporiejil 
té exis'iaut actuellement pour le gou 
\ (‘■vi'cir.t ’lit dé lundi lier sa p'dlti|ue 
dans uu ^*-ns libéral : mais vj t;» rei 
m* le juge à propos, la Chambre ne 
nielle votera, h* budget di* i:»o2.
M. Silvela. i’ornn*ra un ministèri*. s'il 
a ia conlianc»* de la majorité de la 
Clin Lubro.

Marseille, 2.— Plu Meurs vapeurs rr 
rivaavt U'Ailier ot tVOrùn -avêc dort 
fruits (d des fé^umps d'e priiuour ne 
peuvcftjt dé<*harger leurs cargaisons, 
par tsuLie do la grève des ouvriers 
des docks : sî.000 d’omtre eux ont dé 
eîdé de se mettre on grève p.uve 
<iue Ir*s eiLtroj»rcttiem*s refusaient de 
n>nvoyor certajus contre maîtres.

On enriin que jÆuslours vapeurs u<»
]missent partir.

Le* grévistes si» sont réunis et ont 
augmenté le nombre de leurs réélu 
iuat:U>ns. Iis demandent maintemuit 
line réxliuetiojL des Jiouivs de travail 
et tu:o aiigmeniU'îion d** salaire. Ils 
Mmt cm (ntragés par l’aftitude sympa 
thlque du maire de Marseille, sorla 
•ilste, qui os>t président d • fl uk»n in 
t(-ri\»îtlo.uale des ouvriers d«*s (!<»(•»:*. , 
Les cntrepn nours ont refusé de faire ! 
aucune concession, disant que les ou 
triers violent une convention faite 
îiiiitéricurenumt.

Les chauffeurs m nacont niniute 
nànt de se mettre eux aussi en grève, 
mais armateurs déclarent qu'ils 
prêtèrent désarmer !e«u-s vapeurs 
«lue de consentir aux domamhi: des 
grévistes que l’on considère comme1 
exorbitantes.

8,40

DG CANADA

Courte entre Qneliec et Uaukhbur]

T L* KT APRES LK6 NOVK.MÜRE, l«n trahie 
JJ partiront «lo Ouétieo (Tcrniinu?, rue .St- 
André, coinin'.* *uii:

Tons les Jours, Dimanche cxccnto 
A AI

x * * Pour Notrc-Dmno d**« Anco" ,1.\c-
aits-Sablcf, Sio-liièclo, St-'l ito 
(iriind’.'NDre, Chutes Shn\roneitft:i, 
Sr - llo n duc ’, St-Paul in. Ste-Ursulo, 

hSr-Juslin, .lohotto, Montcnhn, Now 
--j -\ f (tla^sow. St-.îérAuic, M-Canul, Lu- 
J" . l\ 1 . chute, llawkosbiirv et lo* ondroip 

il |R intorm/jdiairc*. I/Kxpress nrriv**
I d U»wkc*bury Ù.G.S5 P..M. ot D Mixte

Mixte ‘U'-A-M-
i.i:s TitAiN's Aiuuvr.XT a

Tons les (ours, .Dimanche excepte
R 9*i P M i be Il:»vdc«?bury (parlant à 11 A.M.)

* I I.achutc, S,-J(;rAnio, .loliotto, Chu-
PvnPPn(J I tus Sli.«weni*ffan, (îran<i‘Mùro ut de? 
DÀpi Uùj J otulro muturmCdiain*!».

Train Mixte de Shnwenejran faits laissant à 
12,15 I’.M. pour (ïra'el’.Mèro. Sr- l ito. Stc-Tbè- 
clr, Luc aux Sable:*. Notre Unmedcs Aîjscj, c:a. 
et «rriTnnt h I.i llivièr^* si Pierre .îuucth n :\ 
5.10 P.M., fairnnt rsicaor ionient avec Püxprc.u 
arrivant \ Québoc à S.rô P..M. .

!»ivcr« trains locaux c:rouleront toni le" jour4 
entre Rameau Junctiou, Cîratid’Mèro et Shawe- 
ncsau Fatls. . .

ltuccordeuiont h lu Hiviftroà Pierre Junction 
avec le chemin <io fer Qii«*bco et Lac St-,lt>an. 
A (t.irncau Junction, Jolietto, St-J4iôine «•» 
Lnohu-c nvcc la c:i«tMtn do fer Pncifeitic »’s*iia- 
dien, ot îi Ibirrliustntry avec le cheniin <ln fer 
Cntmda Atlantic ; «ic Ottawa, Ar».prior. Ren­
frew, Keanvillc. Poiabrookc, l’urry Sound vt 
lK’n5t du Iluvr*.

Pour prix, table-» horaire et autre* informn- 
tioue; s'adrc-Mcr il PAsent (««;n»;r.il du Fret «*t 
des Pnssucer* à P'dlic., tiéuéral de la couipai/nie

X. J. FRASER. J. O. SCOTT
Agent Cén. Protêt Pas. (»«'• «•autfîénéral.

Pureaux (îénériil.Terminus rue St-An irt*.
5 novembre PHj'j—•

=> * *
, tl . „ MM. les abbé Arsène Roy. P. H.

•lu Parlfüifii!. U‘ lH.I lut rt-j-tv !>:u- Bournssa. J. A. K. La Kltchn et G.
um* majorité de cinquante uouf vc;x P. Brunei sont de retour d’un voyage 
dans ki Chambre des Lords. Mais ; en Terre Sainte et en Italie.
dans la Chnaiibro ilt>s ('oiuiniiuo.?, * * *
une motion rav.Mrf.V «ns «î.moMqtn* ^ X ,?• f'st %ahmint: :h;

. , 1 retour d un voyace en Perre Sainte.
im* lut ivpoussce que p*t; deux voix.!

L':ittcnfat

ï) c S : ; i n t - P 61 e r s b o u r 2;

du ! ! I * ! 1 ! Ç
("fVllhl’ii*!,

:t une majorité de six voix. En lS*Jiî. ; 
la n.ajoiité monta à douze voix, en 1 
1SL>5. à vingt s- pt voix. Le bill pré i

"Aux renm-rques jti lieious, S que, i*11 D21. UIM* m-.ti-ie.!
vous «avez déjà publiée- à propos du genre fut ad :ée jtar ;« 
recense nient, p*nu\*tiez ui >i d’en 
u jouter une autre.

"Ia* reet !}>eim nr de 1SÎM. au ta 
Mean "des OccuputJtms <lans ia pro 
viiiee d* Québec," porte: " Décapa • te nté j»ar M. l’himkct, « u |vjl. alu»
lions non iiroUiK-rivos. -im-m’-ics \ H'-.t: l:i maliiouifuso .l.Viamtion
©rares religieux. TORS...” I , . , ...... j 1 v. ...................... . tonne ..1 ira:i--ul»<::iii:iaîi«.u, .1 \\iv<Qu ces <«mî <* ^ gtkiïs « j 111 ne pro *
daiisent rien peur la >*o -iété. cos «>i | i imoeatiim des Saints, un coin
B Ifs, ce< pu ms :t s qu«* !* n*cmi<e ].renaît que c*:te invention d s A g- -
ment ]*1 ace à côté des mendiants et de proveription était la ciief de voûte
des personnes vivant aux dép-’iis ..* . » •v . ... .• .... , de I Ilitch lene*. et qlte ..*> pi* !l.l“.‘SI assistance publique • I aup**rs inma 1
Ces ill as.vlu.mus V ’*» Sont <*e les moi ‘ei.ps d» vaiei.t « fe p«:tôs <•.*
lies qui défrichent m.s forêts. !••>> :j j j-uiiu. Dînant tente ceh'e pha-i1. e«* 
•mlrabies Soeurs de Charité ou l*sllli; J:I (jhambre des Lui!-* qini lit
C<«ngrégaijisUvs qui >e dévum-ut à l’»-»i , ................. , .. •■vhoucr k> m .-itr.s de iiishui*.eoigneinent de nos entant- • , , , ... ;.k ,...1 •. -i • t « - *Lid .iM. b espi-.i: de 1 ly*i t**Ne vaudrait il pas mieux «nie *

Saint-Pétorsbourg. 3.—Le nommé
Karpovich, l’individu qui a/ blessé 

M. Alexandre Filais et M. .!. A. d’un coup de feu. pendant une rô-
» «■ »

Aiiet.il. sont en ce moment à Rome

Oitvssùu de Sers à sonder

•U" ,!•. l'ont, sof.ut ainn-çu depuis ,, Il!nivore|t(; lU.‘ r)f,rl>:,t.'
jours «iuo (!p- out!,, dont , M_ „,,BO„rpofr a traversé la m

M. Nap. Bariicau. couvreur de la 
ru
qilf
on «e soit pour le soudage dispa- 
riiissaient. Ces jours demi* rs. on 
passant devant l’étalage d'un mar­
chand do bric-à-brac. ,-L Barbeau fut 
assez étonné de reconnaître au mi­
lieu d'un fouillis de vieille: ferrui!-

coption. M. Eogoliepoff. ministre do 
l'instruction publique, avait été ex- 
puisé d«* l’uivor.sité (b- Moscou, on 

DSI*'!, pour avoir pris part à une ré­
volu des étudiants. *"■—

Karpovich est entré au ministère, 
habillé on civil, sous prétexte do re­
mettre au ministre une pétition pour

pas mieux qin
tous ccs reliai *u\ (*i religieuse* s'exaspérait devant ente longue

die
on l’on reçoit les pétitions. Karpo­
vich a alors tiré un revolver de sa 
poche et. tandis quo în ministre par­
lait avec le maire Chernigoff. il a fait 
leu sur Jui. dans la direction du 
coeur, mais la main de l’assassin a

le 
lo­
ot 1 
M. 
s-Inscrire comme eultlv:iteu!*>. ' ^stance «le l’opprivsiou. L’oiiinion jeune homme qui p«yt ndnit les avoir ,.p^co

giinlm nKiJad-s. In-rit i.U-m-.s ou lusil j .-a i lioiltiiu.* - I.' 1 il:i n.i,. . :;I : : ft sun lour nohetês l'.’iin «uvricr i>|oin- ' K,u'.I,ovictl lrt rrovant mort, n’a
turtriois? Le recensement de iv.q . . . hicr avant son départ de Quebec. , , r» n (1Wr',,.‘ #to rriiuenr te r#«-
îi'attribue A ’a j>rev’riie(* de t.uiéb v 0{-'s'^iUx> 11,1 ^*<’*‘n. Dcptir- nus Bref, ces outils avaient fait beaucoup * oivor sa'noeho mais il n’a n*,s
«cm* ans»! iUMiim:,-.!!•< t iil- :uvn »-sk>ü< SL- siicLvdali-iit. . I*. . .1,. et • ! ■'*' «l'utm \n!-ur .l<* v pnrvcnjr ÿ. j| fa ?(Uss6 tomber

tvs <*t 12.’* gardes malades. s «hif fLioiJs eathuiiqiU' <’a.« • • u i u : 11 • i i ; * i * t $1.50 à 51.75 la pièce, ils étaient timi- p]ano]ier L’assassin u'a nas
«ont évideimiHuît trou fallMps. ! dans )u< casier.*, des (ô.nimtums **• de lrmc,,t ve,nîK. on possession du mur- ^ ;e j*6 ‘fuir....................................

chaud de bnc-a-brac pour le prix i ~
*,JI nominal do $1.10 pour les six. Il va ! --------

fias sont évidemment trop fiiildps.
"JL’11,. Tr? •'l,inl,V,‘!Ui, J'.. !7-*u,n I l.l Cb.MU.b:-.- tier j...rd^a être rectilte. e est celui de .»4 t»ro et. apres

favours tiaiiw hvs wîir^es ct uni v or ; Parfois biiKau^ :ipvr^ iu ni anns dire cjue M. Barbeau a GlG beu-
sit'égi ” de lu l’rovinr*'.*. j deux vuten parbds heur. ux. « Tes h roux de rentrer en possession de sa

"Notre tout OC-voi*. I uis.-uicni par aùl« r ilormir ü:üi, la propriété pour si pou do chose et
«• îi.viv ippivtv. 1 .. . , , . qu’il s’est empresse de remettre auV * ^ INI.. i pou-.-K.-r© ci Ils u iubre.s des aivliivi-s umrehanii ,le bric-ft-lirac 1* montant

Cette oli'çrvniion est très ju«qe ! pjia’leinen'Ctüii-ïs. Ij.nit il smur. aanc (lU*j) avait déboursé pour les fers à
pleine d'ft ]u*o]ios. Il cvt c,*rt:iin «pt», j que l’agitation i>ilt un caiMctèn» souder.
sonie* bien des rep]nu*ts. il .fautt réfoi* j ibgü ? - —------------
mer (!<» mode adopté pour le «rc en#» j En 1SÜ7, les eatho!i«iiu-s eur. ni «ri FIOX EN A NG LîiTElvivE
ne*ut de îNbl. Ainsi e( t‘(» eîîD'dllea : moment tl’esjiolr. L’iummu» émiurnt ' _______
t ion <les ordres .religieux sous il a ni qui 'leur avait ticiidu Jo main A plu 
brique " d'occupât.Ions non prodtteb! i fleurs repristts. M. C.iihiUau d' -vint 
vos’ est inco'Jivtmante »*i inexnrte. ] j.remit r mini-tre. Mais au bout «i*

Los iueonvén!eiit< des imauTeetions î quoique

Londres. 2.— Le résultat de l’élec­
tion pri’tielle A Reidstoîie, hier, pour 
remplir la vacance causée par l’an­
nulation «le l'élection do M. John 

es mois, il était mon. Et eu Parker, libéral, par suite de corrup-

hîins l'aniujce (Jylliùrc
On a déjA jKirlé des trouvailles fai 

tes par des se.qdinmirier.s au fond de 
la mer dans les environs d ' file de 
(Vrig«». l’auritpM* Cythèiv.

'i'outes les oeuvres d art déjà rcli 
]■«’(.s >•»»n:i réitniets au luiulstère do 
l'iiisi iT.rtion iHiU;i(iue, A Athènes, où 
d b • Luit l'admirîUioii de nombreux 
\ !sJleurs.

La pièce la plus reniarquahlü e**t 
«me sial,!*,, i n bronze, d’un travail 
nui*V( illeux. r* présvntn'Lt un Iftr

le ce genre peuvent bien Mro peu face «Tua minis»ti-ii> ajqia^cinm: -ni lion, a eu pour résultat la victoire ,:i’' «h-courant, ''liiermès rhéreur. 
tppprc.nw :,uju,mri.nl. m:.i, ils son, i«U-s l.u,Ul, ja«o:.K h. «s,lf-iv s,., ^ ïm!T*“n« s-cï «K‘üx

réels et peuvent devenir gravi « «Iv.nslcéda ii l't*spéraiKx*. O’t.'oiiiirell. le j»ro s-" Miivai'n conservateur ne*i «•« aux. «pii «n: pu <‘l,r«* r.'troo vés.
un avenir plus ou moins rapproché. î «Mgieux trilma, était descendu dans!1* ............ ‘ * * " ‘ ' D(* l’avis génénd. cet " llenuès *’ est

v* ____ i. . . . ^ . ... ... ! . . ——------- • ifltK ! i< *«i » i , • 11« « i • > hua ••

Ouches luiii’.vav, I.i "lit & Tower Ce

COMMKNCAMT Lie 1ST AP11K9 LUN 1)1 
le I» DIüriiM HUE PJOU. las trains circu* 

eront coiiunum«i!î,:
Entra Uuehon ot Wontmoraac;

LA SEMAINE
IMprirî. <hï (pn-hoo, toutes les heure*, de S.30 

A. M. u 5.30 P. AL
l)e|«nrt do ATontmovcncv, taules les heures 

dett.UU A. M. à «.UU P. M.
LE DIMANCHE

Bihiartde Quebec*, toutes les licuro*. ûe 1.30 
I*. M.a 5.30 1>. M.

l)é|*nrt «le .Mou!niorency, toutes Ica heures 
de 2.1 CI*. M. :i G.C0 P. AI. '

ENTRE QUEBEC ET STE ANNE
LA .SEMAINE.

l)ér'»rt ch« Québec.
T 80 A.M.

tu :::• a.m.
2 00 P. Al.
5 15 P..U. 
ü 15 P. AI.

I)é| art cioStc-Aono.
5 45 A.M.
7 15 A.AI.

JÜ OU A. Al.
11 4U A.M.
12 20 P.M.

4 Kl P. AI.

LK 1)1 AI A NCI I IC
1 JC purl deqniéhca. 

« «• » A, ’ I.
2 un P AL 
6 o5 P.AI.

Pepart deS to-Anne.
5 15 A.M.
Il lu A. AI.

4 lu P.M.

ENTICE QUEBEC ET ST-JOACHIM
b part do Qu<boo lo Mardi ut In Su tue,ii, A 

5.15 1*.AI. Départ «lo St-Joach'm pour Québoo 
le .Mardi et lo S a moi i h 7.00 A.M.

Le fret en destination do Beaupré et St- 
Joaehlm no sorn reçu h lu gure a Québec le 
Muidl et le Samedi seulement.

Pour tomes au très information* s'adresser 
nu Stirlniemirtnt.
W. ti. UUrtSKLL. h DW. A. EVANS
Surinlcmlaiit (Junural Béraul gênerai

Nt* nous lns*>op.s point de )«* lépétcr: l'ar«'*i.*c, ot le< ôchce» do sa v«.;.\ pufs
8>* rorenstMiK in a b. soin d’ètro *mivi MiL't.c, traversant lo dôtn.ét. vomi.it 
:1l* près, d’etre 'iirvcillô avec vigii.m taire rettntir jti*?(pi’A Wostiiiin<t' r !

TEMPETE DIS NEIGE
i jdu.s lioati encore quo " l'IliTméi 
I do Piaxilèlt* et pi us “\picscif que, 
j “ i’Il«*iTiiès " d'Diitannite.

La beau ta <he Ca têto surpasse tout
?o. d'etre ccuitrôlé autant que p^.si <L s cl:t«iiH*Mrs d«* iiborté. (/Association St-J cnn, N.-B.. 2.—Clmj trains nont | co qu’on a vu jusqu’à ce jour.
Me. Xow «•oHjiir.rt» n» «ulwll.iu.s uo:ilev:i,U S*1 tL.t>.l,. retardes ft Ilorclwsier iw la violente ()u *\?t .h-man-M «me!!., poiivnit

lllf , 1 , f 1 . tt mpéte de neige qm tou rago au- être l’ongim* m* «s* tr é*nr. le ])las
t.*jitv .ni ton Sa-s d'y douiicr tout© leur pmi.^ait tout uu peuple, mm pins jouni'hui entre crttc localité et uiHm qu’l ai;. êi.ê retrouvé jus«.u’.1

ait
as

.... .... , . . . _ jusqu*;,
attention, d’étmlh r da. questiun .*1 voivs tics iutios .sanglant, s et siérilcs, Moncton. Il y a parmi ces trains ce- ]*r**>« nt. L’opinion la plus accredit6a

fond afin de pouvoir prévenir, par mais vers lia balahio «•onsiiiutlutm. 1 *ni ,!,J i^cifiqiu* Gamulion dû à Hall- <*vt (pic «r tréw »*>T celui que U* u:«'»
des conseils opportuns, par do pres 1« !nq»la«'ablv* »*t fécoiuh'. l/.t que** ,
si irtos Intimations, par dus d!r«.-<qIoim tloa prenait une tournure nouvelle, après-midi 
b.’cn précises, les erroum fatales lpt1 1-Iîi IMS, un lait immense >e pro
lions ont déjà fait taut <!o mail.

pr
d il i si L A ht eédêbre elect Io.n «1«.» I

f’n député qu ferait cette étude, et Glare. O'Connell fui choisi député d • j 
,qui vi< luirait en faire part à la j ce comté à la Chambre des Comma ; 

Chambre des Communes, sous une lies. Le grand agitateur, le Ladei*- 
Torino claire («t intéressante, a uni it, l’(.rmidablt* venait frapper à lia port»* 
uu graatdt (succès jiarlemviitfilro et du pointa de W’e^tiiïftustcr, «•t, avec 
?.\mi parlementaire. lui, c’étaient la liberté eivüe, les

Ne se trouvera t il pas quelqu’un droit .s égaux, réquMé politique. I s 
nôtres <jitI se 1:rfixera tenter par • l’ranchtacs populaines, l’âme . t ;*» 

tü succès, et cette oeuvre patriot! coeur d’une nation qui frappaient.

fax la nuit dcniEro. cl l’Express aérai romain SyEa «nl«*va de Grèce 
maritime qui a quitté Halifax hier «*t chargea sur un navire «pi'il expô

«liait en Itïtlix Ci* narln* surpris 
par une tempêie dut sombrer près 

c «uo de Cythèn». <)n ne pour
Victimes de i oiiruu'ttll >'••«d s’cxjCiquer aumuner.r lo nombre,

i la

av'je-vous une sa oui, doniamlcz
aotro **Quid©nosïnvontcm*G,” gratte. Pna 
de prtonco. paa do po.yc. MAJUON «St 
MAItiON, Exports, No l.w5, ruo St>vîlo.iU09. 
iîcnU6&i. lUeutiouue;; coâourtU^Jc- - •*-

Odessa. 2’.—Le dernier blizzard a 
causé) !;i mort de 25 personnes ici 
et. vingt-six cadavres dej personnes 
gelées à mort ont été trouvées entre 
Radzclnsia et Tiraspol.

variété, la richesse des oeuvres 
d'art trouvées dans les eaux de cet
te lie.

La misore en Italie

que ?
Ku4ebserüc*

LK Dr KOSSIGXOL

J.a ré-iistance n’était jilus possible. 
WelMngton, ‘ta "due de fer," nv.»c

SERIEUSE REBELLION

Paris, 2.-1/ “ Gelai r 
sérieuse rébellion a éclaté

Rome. L—Des troubles ont éeîatô 
en t'alabn*. province méridionnle de 
l'Italie, ]»ar .itiite de la misère qui 
frappe des paysaiiis. Jls denuiadoiit 1*>

? oi

Fue dépêche nous apporfe la pénî 
Mo, nouvelle de la mort de M. Dr 
ItoMgtïp], décédé, Ii 1er, A FrawmT 
Ht*. (Le défunt éialt un des <jlo.vcns 
les plu*; iK'tabh^s do renrlroit ot y

dit qu’une lücrcolbMnttit <*t lb paring»* d?a teri 
:é dans la j 1*0 féodales nliu de pouvoir les eu! i 

co coup d'oedl cüalr <*t ferme qui lai colonie do la Côte d’ivoire française, tiv« r. Ls* préfet a dû fermer les p«»r ;
avilit l'ait j?as:n»r tant xlv üa'.nlllin. itlans ]e voisinage de Baule. Vue force j if» <>'* ]» ,' MI.; <la Karnauo. oai>llnl(. I

^ lrancatao nui a été cuvovéo pour loi- «le la province du mémo nom,*oui est 
comprit <iue h* moment était arrive ,jL. ____ __ 2 *»*. .............. «»•/*»i,nr /!■*'« »rmwn« ?uln^ ro des reconnaissances a été reuous-
<lo lïtetlre tl’épée au fourreau et do ado avec pertes.
trailer. Il gagna le coacoinrs de Pool.
et. ces deux hommes tirent adopter

♦comptaIL rite! ^pi’A Québec, tin par le Parlement anglais, <si long
.fraud nombre d’nmis.

Ses tfiHi6raüUe8 ciriixnvË lieu, mer 
credl. Ce 0 du courant, A Fraser ville.

Nous prions 3a fr.mille eu deuil d’«o 
cepter nos plus sincère^ ccudoléan 
ce».

tenqw récalel-ir.v • ta fameux “Acte 
l’éma tuct]va fIfifiO/’ vr/té jwir

ISO voix de ma

Chambre des Lords.

Nomination

Londres, 2.—La nomination de Sir 
Cavendish Boyle comme gouverneur

aux Oolhnnnnots', do Terrcneuv.?, en remplacement do

prGiégta par des troupes alla d’om ; 
pècber «pfclle no fût envahie par «les . 
-.niTiiCirs do paysan? siun? ouvrage. ‘ 

],(> préfet a jiromls de comuemcer 
des truATiux pour leur venir 07i aUbï.

Xbdsme rALLlFti(G*

Mm! CAR LIER
irêscnte ses hommages A son élégante Cllcntèh 
t: sera ravis d'élre honorée de sa visile pour 
lui présenter scs dernières créations pendant 
VE*position i]c 19C0.

d PARIS, 1 G, tiw de la Paix•
A MCI:, /<. Jardin Public.

A MONTE-CA H L0, )\™ SEOT-IIGM
(Galorio Charles III). 

FOURNISSEUR DES COURS EUROPÉENNE!

Mieux quo lo clianr nt 
I/or est moins précieux que la san-

9 a < * 5 \*)i > ^7 * S

lîât une maladie qui peut oe guérir à domicile en quelques jours, sans 
injections hypodermiques, sans douleur, [sans publicité, sans perte 
de temps, par l’usage du “

Remède Végétal Dixon
C’est un spécifique infaillible contre l’alcoolisme. Le Docteur 

MacKay de Québec, spécialiste pour le tintement des alcooliques, le 
déclare bien suj>érieur à tous les “Gold Cures” ou autres remèdes, et 
l’emploie maintenant constamment et avec le plus grand succès dans 
y»ou institut de “Belmont Retreat.”

Pour toute information s’adresser personnellement ou par lettre à la
dure Cüo

©
J. B. LALIME, Gerant 

72. RUE SAINT-DENIS - - • MONTREAL,

ïuute communication strictement confidentielle

, «recruit w i ramWtwliffffiiaa
GRAbiD HOIJncaKûillIRS.McmUfo......

EaPQS** INI£fifi%,t BQflUEAUX t$9iEXPOSITION INTF.ftHmU LÏL

IV.U L’EMPLOI DES

Élixir, Toudre et Pâte
or

iiîjRR.PP. B&çæs w&aüdF B W» il 8 3
I l’Abbay© de Soula©

Do.-n MQUELONNE, Prlour
b a Inventé en l’on 13 73 par le Prieur P. BOURSAÜD

VE Ti TE EN GROS :
SEGUIN, BCRBEAUX

Maioan fondée en 1S07

Ü^e

BÆ Vente chus tentes les fconsps '
^ÿjpjrlameri's, PîurniacicnetDrcgncriei C7li9rn'

26, Rue d’Enghion.

il

DYSPEPSIES REBELLES,
CASTRO-ENTÉRITES CHRDM1BÜÉC% | 

GASTRALGIES, /

iï^ *

gfmrml&r S9ALLOS
PI? 4i2»SFA-j<ü pour o«lodi^. ^ zlrJlim > & Ütono, A i* dose de ? *OilW£ aate a?âat oî

G A » î CR ft ûé ft’fT S (’ 0 Sfl AC- \ apr^fi eh&que r 
î’AKiS s A*. DALLOZ* HÎ5. boulevard ^2* In Otsnp&ll»

A Oupt«nc : Pr JM. MORIN .Jt c *---------------------- ,r..f '-r :-7

M

,.V ^ CORDEAUX
v-v :&i Membre du Jury

Hors Concours

i

“Cm miil procîdê PHAR^?ACIES ût 
DROGUERIES

j ’.mi * \ t. « psd b 
\ •Vé'i â y ti > Mi

i

P/vm

/ 2 R
'JdiTïi,

■ naTW/iTaii^.j.^n|fl|ft1.f|rr|1|i|nT||M|n|fnrt C/CHBV.V

[M± M v-ffm
V B w U

ïr u'i
lllül 'LE EFFICACE.

DES

BM Q. w
-■Am me. le-

»Ann*'

1

GUE R/T SUREMENT?^

V
KvWrwa

v
9HR - ’'id-Vy

L'AN EM I E. L’E P UI SE ME N T,s
L‘APPAUVPfSSEMEA/ T DU*

S ANC '■

Préjugés
Contre

La Peinture Préparée.
l' cst lm tn effet, une opinion préconçue. Si on fait
Un cxamca iusl(î et sérieux de nos peintures, le résultat sera de 
f*^rc voir quelles sont composées des meilleurs Ingrédients, 

^ jjy choisis en connaissance de cause quant ft leur nature et leur . 
Sjtoypy usage, préparée ft Laide d’appareils spéciaux, faisant un travail •' 

k*cn i»uj;cricur au travail manuel. Voilft comment sont >* «•

Les Peintures

Sherwin. Williams
Ce ne sont pas dei peintures patentées ni des. peintures cW- 
n,Wcb 8°ntsimplcmcnt de bonne» peintures faites avec art. Æx .r, 
Lnvoi gratuit de notre petit livre, contenant des rensci**

Egfa-

P! L U L PQArPS007CnS PAH r/ACAD. DE MÊD. D8 ' 
,Wfcfc'uPAms, CONTRE CAncmie, lu C/ilo*1

ot tmr iOÔ VOÎK do majorité à la sir Hcnry McCallum nul a «6 nom- "° su«:ntT |ms- j », ou pâla couleurs, ITpim,-
ot par n .j„ ut majorité a u gouverneur de Natal a £te ins- aHljMAL vaut mieux quo le diamant 1 m-M <lc< Pure*, trs mutts bu

crite à l'officiel hier. ' «î"1 coflt? »> el)C|-- , --^^viUitssBKTBi.ANCDES ets-j#
wflLLE ■ HACÜ!,E EST ECIUT ^ N0M VALLES

gnements utiles.
La C/e Sherwin-Williams , ' ’ * '

fabricants dê Pt futurs» »t dt Coulter», 
Entrepot pour le Canada •

No si, rue St-Antoine, Montrent
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fakjnk kt chains

T.R PAPR r.F.nN YTTT cents Boers, aiJjD rt\r £j LiijULN Ai.ll ' quels Bc» trouvent lo g(

Jit lu sitiuition do rJSirliso

Home, 2.— Pendant la réception A 
l'occasion fte l'anniversaire de la

___  nnlSsauee du Pape, le souverain pou-
,^j’mcniextrnfbàr I9ü,$4,25 a5.00 tjfo a prononcé un discours au cours 

F*Bl*’ BtiâigbtHoller..*•♦*• •»»(»;> iu<*l I! a «ilt : “ C’ eBL 15rfl.ee A la
Extra•••••• .......... • a ? Lomé de Dieu si. affaibli par l'Age

nu nombre dès-
général lie Wot

iet l'ex-président Stoyn. ont trouvé 
itm endroit A Lilllofonioiu. prés du 
pont de Colefiburg, oft la rivière 

: Orange est plus large et on le cou­
rant est moins fort et ils ont tra­
versé A la nage, hier, avec leurs che­
vaux.

01 les fatigues, Nous ne succombons 
pas au milieu des difficultés qui vien­
nent encore H'opoBer A la liberté de 
l'Eglise. Impudence, calomnié et au­
tres moyens Iniques ont été libre-

Troubles en i>ortu<;ul
!'|!S0 ci li *»'J

forte pour boulanger 4,60 a 4.H0
LpÆ...................... 3.1 0 a 3.25

fîîe................................ i 25 a 1.30
fnrine forte A ievniii _ _ 1 rjgiise. impudence, calomnie et au- Oporto, 3.—M. Joso Postana, qui

cn hic-........................  2.15 a 2,?i) très moyens Iniques ont été libre- est accusé d’appartenir au groupe
.................................................  0,f»f> a O.ol tient encore s'opposer A la liberté de qui a esuyo d'enlever la fille du vic»-
plM'iudo blauc•••••• ............ 0.17 a 0*10 qui ne travaille que pour le blen-’étre consul du Brésil, et dont, la maison
p . ............................ .............. I».76a0*jl* de i’bunmnité. ” a été attaquée par une bande de per-
Ç.inotl..............................  1.00 a Kl1 Après avoir exposé la situation do sonnes hostiles au clergé, est h
i due par 34* *lbs....................... M4 <j 0.50 la civilisation, il a fait l’éloge de ceux chef du parti catholique. 1! possèdo

* *................................ 0*06110*70 * qui su dévouent, à la propagation de d’immenses vignobles. Lorsque ia
t-^' aVlO0'bottas *.••• ~ 6*00 a 0.00 la civilisation chrétienne. foule a menacé sa nmison, M. Pesta-
r*D ^re»KC*V Nu l tonne*.. 11*00 a 11.25 Fa France catholique, dit le Saint- na s’est montré sur le bas de la
i,D^remé* No 2* tonne.... 10.00 a lO.’Jfî Père, s’est distinguée plus que tout porte, un erueilix dans une main «*t
i.aiinair 100 bottes•••••• C.00a 0*50 | antre clans la propagation de la ci- un revolver dans l’aut re., il a fait

^ 0.66 a 0.70 ! vilisation chrétienne, et elle mérite feu trois fols nans atteindre peraon-
0. 90 a O.ÎJîi i des éloges. Cependant de* graves dan- ne. La police a dispersé la foule.
1.00 a I*10 ! fiers la menacent, aujourd’hui a ce Drs détachements de cavalerie font.
1. fc'6 a 1 00

kf*>9RUMnMfl

*m\im HANDS & s
?A» LEA

ORAPSiLf LES

OT-SYPHiLITiQUESi
du 3>’ MAYER ‘

UŒUClt t» tCIUIl
Bftc gnnd t ’cr.it dins lot 

Hôpitaux de Pûris.
£ tfittrfem I icitît ici pripar» iudi umts Iusay) „

D08K : UH fût A PU 11-: .MATIN C B01& ^
Cruur iy.it es irisicatu r» Sâ !*an 

Ptrtt.G. BOULET, 36,OŸSsarûoçBtsîio
PUpH&àw * : & SUL ïtMm A CT\

»'«à

- A VU

U ?

• ••••

fijlUpar 100
Sar&sln ................./.v:;*600,moulées, etc.par 100 lb^ 
d:u blanc, do .....
Avoioe roulée, do .
Forint* de blé «fl iule, 
foulée d'avoine,
0*'Ke p®*’!®1'» (^°
barley, do.........

POISSONS

• • • •••••••
* ! O..... •

il O. •••••»•••••
....... ••»••*

1.10 a 1.15 
1,15 n 1.20 
1.U0 u 2.00 
1,85 ce 1.90

inkfcoi»—• Morue Sfcotiô t*“..'M quintal............. g;,.00 a *5.50
ïlcroevcrtol® b.. 4.75 a 5.00
Bntmion, No 1....1L.00 a 17,00 .if.:„f,illlulia uumunques. «teu 

Do par uvre..00.10 a 0.12 r|Vcr à les détruire, s! c’est 
Hareng du Labrd.6.00 a jj.^0 |(Vpendanl, il ne craint pas 
Truite pur quart. 8.00 a ‘ '
6!onto No I» g,bîL 6,25 a 
Huile de morue,

3.00
6.50

_ a ce
sujet. Kt si la tempête qui menace encore clos patrouilles claim les rues 
de ruiner de si sérieux efforts et de où sont situées les demeures (1rs ain­
si belles espérances n’est, pas détour- ta leurs • t de leurs partisans, 
née, il en résultera peut-être un mal-

irarnM .^l

bout’ pour les Intérêts religieux et le» 
pays. ”

J.c‘ Pape a «L mnndê l’alc'.e de Dieu 
Pour détourner cette tempête. U a 
imrliculièreiuf in ac cuse* les sectes 
qui sont unanime:', à combattre Ica 
institutions catholiques. aPu d’en ar-

possible. 
. pour l'E­

glise qui est forte de? la Divine pro-
1 videnee cl qui puise dans cotte force

lu ■■ « I. « •

]f gall.......................9.27 c
Huîtres par quart*3.60 ci

VOLAILLES

0.29
4.00

gloirela vertu et la gl.
Le Souverain Pontife a fait l'élo­

ge des catholiques du monde entier, 
qui respectent l'Eglise. Son grand ro- 

( . n n ..a 1 «,vd ext l’avcniglenif nt de certains
freonp1©.,..........a q j hommes, e t il s«* demande avec anxi-

i' «A t*?i i ‘*f“ 00 nw’H adviendra dans l’avenir, 
n-n nifl ' Léon XIII a réaffirmé les droits 1m- 
nür “ Art I P^’Scrlptiblcïs du Saint-Siège, dont 
roA i 1- '1,1 ,>aPe n’est pas l’arbitre, mais le
r T-n a in i 8a,,dien. Cc»s droits sont sacrés.
D.C0 cv 0,70 .

Lisbonne, 4.— sentiment ar.ti- 
c-léric*al se prnpugis à îdsbonne. Les 
journaux libéinux publient de vio­
lents articles sur l'Incident récent. 
Le président du conseil général, au 
coura d’un entretien, dit que le gou­
vernement a décidé que les établis­
sements religieux qui n’ont pas d'ex­
istence légale devront respect ir la 
loi. Le “ Mv.nde ” demande an ••gou­
vernement d’expuîs'u* le» jésuites et 
h s autre? ordres religieux qui cons­
tituent le fléau cle la société portu­
gaise.

wim
0&71

t&ftlç/n
Jacar.ai::

>1 
LJ

£

OUI soufiroz de rupture (qui êtes crevés) soit du (ôté droit, 
_ soit du ( ôié gaucho ou des deux côtés, même ceux qui 

ont une hernie ornbellioaie (du nombril), devraient immédia­
tement s’adresser chez

\j

» **

c ,v
-V $

S .* è'I 

#
^*23 72,

BRAVAIS
ripfii-oath exactement le fer ccn- 
tertu dnns t’érunomlo; expérimenté 
par lo, plan grandi uit.ltrlnv du 
rr.on l»1, li pnisc* do hullo dims le 
P"n1,'. ne rni:*îip(? ]m«, no fatigue 
pn* l’chtomac »*t ne noircit pas lev 
dent*. Kn pitndre vingt goutte* A 
chaque > • pu*.

^ dtîmanhuh !.a vihtrrAniJt maiiqub 
Sr trotl\ifitlK louïr5 /f.« l,h‘irmu*. 
Oroa: 40 ê 42, r. Sc*Larare. Pj/is.

v il»V:

pculetudu pruitfinp*-................
Qjff fparooti|)lG •. * • • • ••••••
CBu»rdB, pur couplo............. .. •
Cfloarde noirs, par couplo 
E6caf*biee, par coupU 
Bécaffcf, pur couplo 
ploTÎWB,pûr couplo,
Perdrix, p®r couple,
Diniieoi iiorcounle ......................

IlŒÜFS, MOU TON .S, ETC

ItruLlêrequnlité^mrlÜOlir. ft.ü'J
ï-î'.l-î

f.a FKLLfCt'LINI*: est une excel­
lente préparâtjnn pour lu chevelure : 
elle emiK*elK» la ebute des cheveux et 
détruit les pellicules qui détruisent, 
la racine des cheveux. Préparée par 
,1. n. MORIN. plmnitncien-ehiinisU*.

iünied-An Idsa SSII
.'roi'ct your idea-: t‘i«t nmy tirlr.p yon x.’vattfi, 
Sï-.n** .101 îN iVEDDEltntlUN A CO.. Patent Ail'* 

va. Wuahtngtou, JD. t:..for thrlr prico t)2v0 
MiliHtur cr.’O jjJieurfiil i«»ccttcos3&I

0.30 a O.iÜ 
0*66 a 0,60 
1.66 a 3 06

I

iiît poste traiisiitiiiu(i(pic
x>uru»,*v»**w m   1— - . - A/v e n(\ ^0S Bouinisisonâ demandées aux
PcbuI Hèmequ»L par 100 Ü7* 4»00^ ao.OJ \ cumpagnic-s transutlamiques, poui le
fiant par livre................................ .... ci 0. b ; contrat t\e la malle, devront jrarve-
Bœufmaut, |>arl00 1b--------- 4.25«4*ü0

a $8.00 
a 0.10 
a 0.00 

a 0.12 
a R'.O » 
a 0,14 
a 0.13 
a 0,10

Bœuf jeune, virant y.ar 100 lb 4.00 « 4.-J
Mouton, vivant par lb................. O.fiJ a OJS

Mouton ...........................................

Veaux vivant....................................... a

1AIU)S. .1AMUONTÜ. F.I’C

J crebobpar 100 livres» 7.25 
pcic fraie par li?r° Ci08
porc Ut»6 «n ^ro3...............
Porc cal®, j ai livre... 0*11
Tore «lê, parbexil ......... 18*u0
Jamlocc frnir, pot livro**. 0.» i 
Jawbone lcméo pur lirr<u 0»l 0 
Ltni fuinô* lacoa............... 0.0 9

1 cuit innuparlivrc............
peurrvtal^ pir livre...•••
terne de bcurrericH............
Beurre de uourrcrie,ei» groa 
(tu fs en cros.. ••
Do détail.......................

Bccred’érable en gros....
Pstateelo minot................
fcrere d’érablo....................
Eircpd'érable....
Fromage par livre.... 
Fromage en gros. . .
Oigocn rougf pur quart ....
Pommes par baril.................
Oranpebouc Floride............
OriDgeValence, caisse.... 
Orange Jamaïque, Hri8Mwc 
Citron pnr boite 
doux par douzaine............

Ottawa.ulr au gouvernement, 
ja\ant ce soir.

Deux .soumissions ont déjfl été 
adressées, celle de la ligne Allan et 
celle de la ligne Eliler-Dompstcr.

Cette dernière ligne est chargée de 
la poste depuis l'automne 1893, c’est- 
A-dire qu'elle a fait le service durant.

: deux hivers et un été. A cause de la 
! guerre du Transvaal, la ligne Elder­
' Dempster a eu une peine inouïe à 
remplir ses obligations, aussi, ne les 

’ a-t-elle pas remplies comme elle au­
rait du. fclon contrat ne meurt pas de 
sa belle mon : 11 devait vivre jus- 

j qu'en novembre prochain, mais lo 
PROVISIONS ETC.. ETC | gouvernement a notifié la ligne El-

$0.20 £ 0.22 der-!)empster qu’un contrat sera oc-
C,17a 0.18 troyéf au plus convenable soumis- 
0/22 e 6/23 J sionnaire. ~ mai prochain.

0.1*9 a Û.’-Ù “ La ligne Elder-Dempster est d’ail-
o!lS a 0,1'.» leurs invitée, à soumissionner au 
0/2o a 0.22 1 nouveau contrat, et priée celte fois 
0.04 a û.Ôg do spécifier le nombre, la classe <»t la 
U.I0 a 0*1.') 'Hesse des vaisseaux qu’elle «mtend 

v.lOa U. 12 affréter au service de la malle.
0J5 a O.bo * La compagnie EMer-DempsIor est 
0*.I() a 0*li ^grise humeur de voir canccler son 

contrat et de se voir enlever l'occa­
sion de se dédommager durant, l’été 
prochain, des pertes énormes que ce 
servie**' »îe la poste lui a. fait subir 
l’hiver dernier.

La durée imprévue «lo la guer­
re sud-alricaiiio. fît que la réquisition 
dos vapeurs canadiens, par le gouver­
nement impérial, retient ces vapeurs 
plus longtemps qu'on ne l’espérait, 
et l’on s’est trouvé tout-A-coi:p sans 

CU2a .015 vniseanx pour la poste. Il a fallu se 
O.ÎGa Ôm‘20 1IU,,'re fl acheter des navires pour 
o!ô0 a (Tü0 ( >:l>édiev les malles, sans avoir le 

' temps d’attendre h* fret.
Le gérant de la ligne Elder-Domps- 

ter, M. M. W. Campbell, a déclaré
- --------------j. i que. cet hiver, chaque traversée a

**£Oü,üou. corn, inoy. \ivr®**$6«15 «t).3d coûté à la compagnie une porte 
•Hou,bon, moyeu A fin* livre 0,20 u0.25 moyenne dé $5.000. La compagnie a 

àchoiet?, lirra.... O^t) n 0,35 cependant persisté fl tenir son con­
trat. parce qu'elle espérait se rai- 
Irapper durant les mois d’été qu’il lui 
restait A porter la poste.

Et ces mois, le gouvernement vient 
de les biffer.

Er voilà d'autres qui béniront la 
guerre.

%
ic*û, r%m■SC M Uul II
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0
0
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0
0
©
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J. B. MORIN 9
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rue St^Joseph,
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w

m
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où ils pourront se procurer ONE BANDE D’ÜNE FORME ^ 
SPECIALE qui s’ajuste parfaitement à la grandeur.de la rup- Çfy 
ture i cette bande EST ELASTIQUE et les personnes les plus 
faibles la supportent facilement. Des médecins distingués, 
spécialistes dans cette maladie disent qu’en portant constum- ét 
ment une bonne bande herniaire, bien ajustée à la rupture,, jîg 
pendant un temps assez prolongé, guériront invariablement. ^ 
Les personnes âgées même sont soulagées et rendues assez 
fortes pour vaquer à leurs occupations. rp>
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Je \:crdc en vcnîc lîifiôrontüs sortos 
do Bandes Hûrnlsiroo_______o**-"

Baudoe Anglaiflos en Acier et ChamoiH,
Bander An^luiHOS en Aclor <ît Ouir,

Eande» Anglaises on Acier et. Oaoutchcue, 
Ha iule do Fabrique Française,

Bairde» de Fabrique Américaines, etc.

J. B. MORIN
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fc • 0.08 a 0,09 
2;Moa 2.5 o 
2.50a è.Oo 
>1.60 a 4.00 
6,00 a f.Oo 

0 a 6.50
2.75 a
0.10 u

0.30 a 
0.16 a

libaccimnd.enfeuilloparib, 0;10 a 
Tabac casai pari b.................
fi i
J II l’BO.... .... ...... ....
7t.bac.... ,..,.... . .... m
IttbHcenveioppô............ ...
Flume jiar livre....................
Fcit, érable,2^ pieds..........

KPICKKlivJ 
'ihits {loîte et Cft'ly,

0.50
0.12
0.40
0.20

4.00 a 4.50 ;

LA üimilV IKAFIiïQUi

Bot lia ne s’est pas rendu à 
Kitchener

Londres. .2—La 
sud-africain n’est

guerre dans le 
pas encore terni i-

Jcg iljgon.com. bon, livre... 0.15 u 0.20 
lug.Hveou, fin At. ün. livro.. 0,30 a 0.60 
OunPder, c* à moyen, livro.. 0*14 a 0/20
u un pder, bOuA üu, livre.........0.30 a 0,45
bun Piler, trèa lin, Jivro.......... 4>*oU a 0.60
impérial,moyen à bon, livre. 0,25 a 0,33 
Impérial, liu A tréei’m, li?r0.. 0**i7a0*fii3 
A*ankay,ccimuunà bon, \iv 0*l2a0,l3
OcioDg, livre................................... 0.l5(i *
bongo,ooinniuii, livre................0,12 aO.14
bouge, bon, cumin un, livre».... 0 *Ü6 «0*13 
Uugojbon A très fiu,livro...M 0.32 a0,33 
touchoiig,commun,livre.... O.XZ^a
couebong, bou, livre.................. 0.25 a
bouchon g, lin à choieir, livro.* 0.35 «0*50 
UucboiiL'jpouaeièro* livro.**- 0.6 a 
btjlûu.Jivre.................................... 0.13 a 0.20

................................................... a 3.00
bjuçu-, 2 livres.............................0.90 a L.00
Biuetfi, 3 livres............................. 1.40a 1.50
r oie eau ad,. 2 livres tin« ....0,90 a 1.10

, CONSERVKC
H en» Aide par douzaine............ 3.00 c 3.25
Iprlan, par - ^,0.5U a 0.5 5 !
aiftquerenu par douzaine 1.26 a i.35
CBuniorijp&r douzaine 1*60 <i 2,00
i a,np» * tb pur donzaiine 1.40 a 1.6o 
büugues tic bœufjl k lb dos* 6.25 a (î.6o

2 lbs -... 7.26 ((7.70 
'talé, 1 livre.... 1,;»0 al,70
„ ^ .... .... .. —,.i0 a 2.5o

4 , .... •... ..6*00 a 5.t>6
^ ••••«•**. . 7.60 a 8,01) i

'1 «maies,par " "V.^MilVlIoo i Ll' sén£',al D° Wct tsl maintcnant

l’écbee en Pccftux...........
“ 2 lbs

SPECIFIQUE INFAILLIBLE
POUR LES_______ **<**-"

IViafadies . . . - 
Respiratoires 
du Cheval . . .

Fortifiant dos B .ion ch es et des 
Foumons. — Il guérit prompte­
ment la Toux, Bronchite. Maux 
dégorgé. — Il fait disparaître le

^ t* Ll'KMlT rad alf;:i nt
N u MIE chez les 

Knfu.ts, les Adultes

I
i

et Ids Vieillards.

. Toux

fs''s* Recommandé r
bi Convalescente.

PIIAHM acie K; 
0E.r. GRVJDS BOULEVARDS B 
17B. r. Moatminre.PAniS

A nlTbi;<: : 3r Kît. MOÏUN S G".

-Kt naUiksidez pus quelle s'aggrave
mm—mmm* i ium—miw——

I.e Vm à la Créosote do Hêtre pr
—wb—m  ---------- 1 m ■— mmmm mm n n . -•MvrriaiMiia ......... ........................................................................................ *

Combiné à la Gentiane et à la Noix Yominne
fî r-**

fis. C®C2> tVüORIi^

prompt et 
Hronche ot

Préparé par

J. B. MORIN
PMARiVlAŒ J. B. MORIN

En faco la Gongrc^alict; St-Rocii

•4
li
i:

née. Los rumours de la reddition du 
général Ruina ne août pas confir­
mées, mais font cej)endant le sujet 
des conversations en mémo temps 
qu'elles alimentent les journaux. Le 
général Kitchener est toujours nus- 
s. réticent que jamais. Quand le fié- : 
itérai Botha sera dans sou camp, il : 
parlera peut-être, mais pas avant. ! 
La rencontre «lu général Kitchener ; 
et de sir Alfred Milner A Pretoria | 
aura probablement pour résultat ré­
tablissement d’une forme plus sé­
rieuse «le gouvernement civil.

LE GENERAL DE WET

considéré corn me déserteur par ses

arcotteM
AGI:NT D’ASSURANCES

82 RUE ST-PIERRE, QUEBEC
THJIÆPHONE 1200

REPRESENTANT DES CCP1ÎPASW1ES

n
fi

........................  °*‘6 0,00 i ilümxnes .uêmes. Les observateurs et
................................. ... a L70 i Sqrt.out les officiers qui sont revenus

............................ ... *-*ÏOjau sud-africain croient que le chef des
i Boors sera capturé fl un moment don- 
Inô avec la force qui l’accompagne 

qui,

WÎELAS53E3
tonnenour. ................. *C1.40 <z0.4l I ?!?: a«q elle n’est pas c onsidérable par

Fajardo 
Krto 1{ 
H u tu ac 
txce F

tierce
^nnrt....... .#*,.,, .0.42 a 0.44

0.48 a 0.49
.............. ••• 0.44 a 0.4G

Uutuacno......................... *»*»•• ..•••• 0.47 et 0.48
«ucy Ponce........................ 0.60 a 0.52

SÜCEU5 •

.......... ............... .. 0.04

s**a#!ÎO f J'î? Ile iiombre, sera du moiim difficile 5 
^ décimer.

LA REDDITION DE DOTH A 

La fauses annonce de la reddition

IQ
..........................

l,i, '•••.••*• ....

OigQcu .

0.04' 
0.0 3 J

0.04 
0.04 
0.04 

0.4 i 
0.06 

n 0.064
a 0,06 ^
o 0.0 6 4

a
a
a
a
a

....................................... 0.04 ^
wlfû moula, quart,.. 0.06

te. , , Boîte 0-OCi
“ Wu .doml, boît. O.OSi

«»u*red,uuart..., ü.05 Ul a o.9i 
, eiriôps
-*ropItcu,.atu tin 2 «w...........O.lOi u 0.U

,, “ b ... 0.3Û aO.lO
“ qur6:C1....0.2l a 0.‘25

j. Cil AllBONS
A'®'"................................................... .. a 7.60

*”**•••,.................... .................7.00 a 7*25
bloT! A?b<5lltni,t w>it® ft»h.7*60 a 8*0u

•du général FJotba, mardi, fera le su­
jet d’une discuRsion à la Chambre des 
Communes, cette rumeur ayant don­
né lieu fl des cornent aires nombreux 
dans la presse anglaise.

LES BOERS TRAVERSENT LA 
RIVIERE ORANGE

"Londres. 4.—-Le général De Wot a 
subi des pertes considérables dans la 
Colonie ilu Cap, mais il semble qu’il 

! s’est esquivé promptement avec les 
hommes sous son commandement. 
D’anrês toutes les apparences le com­
mandant Hertzog a traversé la Ri­
vière Orange.

LA POURSUITE DE DE WET

Le général Bruce Hamilton, qui est 
à. la poursuite du général Do Wot,

«^«tÇh„tnurrellI'Mh...76'.76 a6:*0 'en arrivant ù Phlliprtown, an nonl- 
‘°Jge(N*w Csatloi n.,ol» 6 77 a • .00 ouest de Oolosburg, s est npeiçu quo

tou A, . “ ............ 5.00 a 6.5# .......................... ...............
J**1'i<on,;,ri............. ................ 7,94 „ a.üll

.............. n.00 a ô*.5« 1 llpstown. wills qu’au contraire Ils
............a avalent traversé la rivière ft Coles-

burg.
Le “ Daily Telegraph” publie une 

dépêche de Colesburg, en date d’hier, 
disant : ” Nos nombreuses colonnes

! sont encore ft ls- poursuite de Do Wot. 
Les troupes marchent dans toutes les 
directions.

FEU
COMMERCIAL UNION

Asstiranco Co., Limited

Dr. Londres — — — — Axolstkp.re

CAPIT/tL ET ACTIF . . . 522,500.000.00
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MANÜFACtÜRi DE II

PAPIiiHS FHGTOSSAFHiQDESl 
E. «.a®Y |

i 43, rue de Colombes, COURBEVOIBil
I;------------- -- près JPA.IÎIS —----------- jj

D / Dîrr»C f AMV a’ Gélatino-Bromure, en H
I rr.nfcu.'rhiUuI cinq ospfccen ^
i U A î AMY“* Clu,lh°n/- Iran port 1
: : Ai Ihliw iliuU: Ml t.mtts muaicvs . . I . > - . j

j‘0r. trouisra de» Catalogues avec instruction te tous j 
t tes :a;.iers susnommés, au Dtircau du Journal, j

6 Ces Partes s- .? ‘-'ni u:\: rer Ib3principaux 
I tournnI*m‘; '"iques.
^-7.1i^aîjn.rtw«W.c*w.TM »u.V4« rr

Est le remède précieux dans cette maladie, n est reconnu 
efficace par l’autorité médical'' pour guérir les maladies do la 
«lu Poumon.

Cetu* maladie fia Grippe), s’attaque dlroct'Wf-nt n\\\ Pomimns. ül 
elle est négligée ou mal soignée elle devient grave ci cause nss* z souvent 
la mort. Nous coaaeUious de ne ims retanler de voua soigner pruu.pte* 
ment par le Vin fl lu Créosote de lié ire pure, combinée fl ia Gcnu.ijû e» 
h la Noix Vomique de J. B. Morin, parc qu’il a la propriété, par sa *um 
position de guérir prouiptemcnL la Grippe, li fait disparaître iu cuacv • 

1 du Poumon, Il arrête la LrausplraUou et les frissons, il ouvre l’ap .
lit par son composé fi la Gentiane. \\ Mimule la digestion et fortuit ^ 

| système nerveux par sa combinaison fl ja xoix Vomique et par le traite 
! meut il ainélioiv la constitution gém* i*,ji». (pj malade.

Lisez quelques certifleats d -s gu Orisons obtemm par le Vin fl la Créo­
sote : ' " l'

Monsieur.—Je me tai-> un ue > u n de 
recommander au publie xjuiuani \'*-

j *x»cr-: ,'w*

Monsieur,
croosoio pure, combiné

• GenMaiit

ment. .1 
me Fens mieux 

donc avec pi'.rsir

que Jamaia. C’est i .cymptOiucs (lTsjduVirlut. ^lièlmies i-.
!UUK ............. «'■ recoanHiKnaiivu | uuiincs «le ce mtone u-aiteineut ot

. ; que 1e recommande fl ceux qui so sufii pour me reiucttro entlêroinen

GOUTTES VEKlTIENNESi : r™i uo« ™ a tou* wus wuirroat. j- cont-iï3 do «livra won exemple. j le seu cl vfirltnlile remède «les .V.v
Idles dc-s Voies reppîi-atolres. le vRAPIDEMENT Ins tîbf.ufîrraenti ctCr«al«raent8 

(Enqibvô fl l'hôpital R ICO RH *!o r.irip) 
.TâKIS. i*h » BO'JLCT, sr.. mn. " tut.vime. 
w X QudJhac : !De B D» K OPJ H ês &*•>3i

rxl cv^tùei

<*U -
^ S-

j.:ir

'capsules

Trtintr einn tir **i*cr&*

l soéaisoa Hii/!
Jî* en .Î2ï liou.ros 
R* :zziC0LIQ'J£S> t [NAUSEES 
g lUiAWCKEPORQWIOS ' 
f) niavc.it ..rtaan,

rfi
j l’t xtrait tohidsè

rit F03otREMil« Parf 
. «ans Calcmel.

r M Klrn ne j;*r»Clit IVfTl 
ncit« que de» e?psol«* quî 

portent s* senator*-
PARU, phanaaiîî Hixtraou,

^ 54, Boulevard Ed£ar.Quinêl
’«triftni toute* les bonne» l*barrnftfte^-

tt. G. SIMARD. Sl-Rocli, Québec.

^ j------------------------

Monsieur.—Atteint a uuo bronchite 
’chronique, souillant d’une faililease 
i extrême, empêché de vaquer a nies oe- 
i cupatious, retlouuuii la consomption, 
je me sentais découragé, quand mou 

! médecin me prescrivit le Vin fl la 
i Créosote de llêtre pure, combinée :t 
I la Gentiane et il la Noix Vomique.
! Quelques bouteilles me rendirent ma 
santé première ot même plus, car J’ai 
comme moi, soutTreut de ces affec­
tions, je leur conseille de faire usage 
du même remède.Pour vous, monsieur 
acceptez nies sentiments de recon­
naissance et veuille* me croire.

J OS. LECrARK, Québec.

KN VENTE DANS TOUTES LES 
» BONNES PHARMACIES.

ropplmtolros, le 
fl la Créosote de Hêtre de M. .’ 
Morin.

la Gentiane et fl la Noix Voi 
j'en employai. Je n’eus pas li*. 
m’en repentir,car immédiatement 
éprouvai du soulagement. Mal, ; 
mint. J«* suis très bien et me fais i 
devoir de recommander au public i 
remède sans lequel je serais dans 
tombe.

Monsieur.—Je souffrais depuis Ion 
temps d’une bronchite, j’avais ess;r 
bien des remtVlos sans aucun soulag 
ment. Entendant parler du Vin fl 
Créosote de Hêtre pure, combinée

91)1*,*>-•>
ROSE UOY, Québec, 

rue St-Josepn, St-Uoc

uopaaijoqj
*NlHO n fl T 

Dame V. L. COTE, Québec

t [csm-Bsviimiss-iiiiRMil:
J 1 zuirison inrnCdiatt pr.r la 5

! | NASALISE 6LAEZEJ ed6Dra’Li',»sV.»trfiltUKn
20 on» do îiucce?.

D^odVurr» à QUCBEO: D' Ed. M O IU N k C*.

CONVALESCENCE

AUSSI, Agent Special

VIE Confaderation Life Association
m: ToitoxTo

GARANTIE.
Dominion of Canada '•

GUARANTEE 2nd ACCIDENT Co.
I>r. TORONTO

RESPONSABILITE
JtoHponsabilité don Patrotifi

Ontario Accident Insurance Co.
m: TORONTO

IDENTIFICATION iDENTlFICÀTlOîi
and PROTECTIVE

t;

i

22 n veut o dans tou 
j bonnes pharmacien

“«e -indlir s

î3æT"w”5“‘S 301138«R* f? W-mp vj ‘oiKijd

ta ®>* wwmu Æ na
X7ujf“„S!»»4 ra «çjM aa

* aTacm^NOaUVHa1 "colesburg, Colouie du Cup, L-

ANÉr/llE - FAI3LESSE •- DÉDUITE .........................

HEVREDES PAYS CHAUDS - DIARRHEE CHRONIOIJE — AFFECTIONS 
OU CŒUR - SURMENAGE PHYSIQUE â IHTLLLEOTUEL

, »ont rnnioemont amôris db:

IKLIXIR ■
etinVïnSdo_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _____

ïonlçi(9 nceitëütaant— tfigasur— Stimulant puissant
33<îî>ût <3<Sn<iraJ : ISîawmjON. ?b-<3« 1«C1*bsc, à lioif (rr.ac).

Dépôtsittx/rg» d QTTE2312C : 13' Ecî. IV-JO’BTIV ci: C-Sn
( ’.N 4 TOU t 4.-* I.fc* UO.NHKW MIATlMACIk.lt

liip
Pnâl'ARÊ PAU

, me GHÉVHER
'Xpharmsoisn de f'* Chaso,tù.Ifarin 
\\ m ld loi:' to* rrUêipfX Actif»

rHUlt-K'do FOlEflc fAOflUE «t 
lcipropii4tè«tfcânii)Cl»<fÿ*rt 
TAtious uHÿfcilQHW». — R r.^4x5ol6UK 
pour 1L p^pKUiüC* 'lotit l'MtORjna no 
pisté p.*îf orqiftrter lît* »nMtKH.vp p».

W)tar£fuXypDitnt*.4('*Qi’dC l'H UI LE 
OU fOlEvt mOnUE,fll yhtïYeniln 

cfpNifMk :
la-SÇflbrt/Lt:*; hMCHfT'SME, 

VAfiENflE, I*■ CHLOROSE, 
la BROÀCHtTÉ ot toutes loa 

MALADIES.DE POITRINE.

tut.-»
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LE NOUVEAU THERMOMÈTRE
H3ÉBSCA1- ds LÉON BLOCH

LE PLUS SENSIBLE DE TOUS LES SYSTÈMES CONNUS

HWM-IUMOIS parrenl ni Ètm: A Faria, 2, rue de V£ntrepôt
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ENTENDONS-NOUS Dépêches tclégruplii«|ues

__ ,, ; HtVie, A.—Quelques journaux an-
^oui* îvirrenous profondément que »oncent que le capitaine Dreyfus, va

|i vote n'ait pas été unanime dans publier, en avril prochain, une lils-
U Chambre des Communes sur la toire de sa cause, sous le titre “Cinq
question du sonnent royal. années de ma vie. l$04-lRDn.

Les dix neuf députés qui ont voté Cane Town. •!.—Un détachement an-
«Mitre la motion. ,lotit rol.j.T ôtait a surpris un certain nombre .le
- ....... . . . . . Boers, qui se baignaient dans la n-«r .Mii.pHmor tiw i-Mun. «uranus*» vkVc> p'rts .le Mlddlcburc. et avant
oouw le culte etttIndique, ont fuit quo ceux-ci eurent le temps de s’é-
gHKive d'une étroites*** de vues dont cliapper, sept furent tués.
ixms garderont» un pereULiut solive Madrid. I.—Le général A/.carrogû. 
>Ur. Voici leurs noms : (MM. Oliver, chef du cabinet, qui a résigné il y a

IJi .

DK LA FEMME MAYNARD

Maynard et son épouse vivaient 

en désaccord

Voici quelques uctails additionnels 
sur le meurtre horrible commis ven­
dredi dernier h Montréal, ot que nous 
annoncions dans notre numéro de sa- 

jmedi :
Inutile de dire que ce tristo drame 

a jeté l’émoi parmi la population du 
quartier où habitait le couple, et que

wxieu-Ctorke Wnltiuce. Sproule. Taylor. NYU Quelques jours et qui a été ensuite , ]t, ,.C8t0 (lo !a population est anxb
r.ot, Car-calien. R«*hl i(ireuvML'>, c,K11'^ l,tir ,a rcine régente de foi- Bn q*aVoir de plus amples détails.
Cîarhe WlWsoij lJeeli- i Mrmi «tvi laer un no,lvoau u'imsb re. na I>a-3 j Certains journalistes se sont adr

>»Loi 1k i.M.LiqueC i ). réussi, et il a refusé de faire une n..v micinc «n. .... ni.tonir
Alcorn. Robinson i Elgin.), Slienritt. autre tentative, 
ooiuu>ton (4_<aiilweiij, loNum-, l^ciwl Cape Town, L—Douze nouveaux 
Kidd. Bain, Lennox. Dix huit d’en ras de peste buboninuc ont été rap- 
t?v eux appartiennent A l'opposition. Portés hiei y compris deux cas eu- 
C’tst de ceux

adres­
sés aux voisins ot ont pu obtenir les 
renseignements suivants :

ELLE CRAIGNAIT SON MARI
.Madame Louise Fisclte. «itii ha-

upus suuviendrons.

v IA ll(flI< mpéons. De plus, eimi indigènes sont îWtc au No. 10. déclare que la victime
; cutout qut mu ;rif)rta cn 0l,tte ville (le ja pok.to< lui a avoué qu’elle avait peur de son

Le gouvernement a ordonné
perte. j,ul a 
lé la fer- «-arl.

“ Vous n’avez pas de coeur de res­
te! avec un homme oui vous mal-

M. Clarke Wallace, comme id’habi meture du Mnssonlc Hotel, situé en 
tede. sV>t montré Je leader de l’into lace du champ do parade, parce qu’il
L^anve. Qu’il .soit bit n «..«.du ,u, .«ans un bon «al sanitaire. continuer
qi.uüt a nous, nous n avons rien de Quoonstot»n, o. Le steamer do la ! Madame Fisotfc la malheureuse est.
t i>m mil u avoc ce sectaire, l.cs g» ns Lblor-lVmpsîer le |venue me trouver et m’a répété qu’el­

le craignait pour sa vie. “ Me rece­
vriez-vous la nuit, me dit-elle, s’il

..... ............ , . , ... sau '. commandé par le capitaine Ly-<*ul nouu'ut l,uu dt' ,'''",*r*!Uir l,,u mous, est rnivC .Inns ce port lo J7 
trace fait A nos convictions et A no février avec ics malles rt des pas-
Ire fol. peuvent sur «•ermines qiu.s sagers. en route pour Halifax et St- 
lloiw politiquos ou économiques Jcan» Ic steamer était en très înau-
tiouver de noire avis. Mais nous re 
fii^oiis île les i on sidérer comme îles 
nlKés ou des compagnons d’armit».

Qu'Ils suivent leur chemin, et nous 
juivrous le nôtre.

valse condition, ayant subi une tem­
pête terrible A 300 milles A l'ouest de 

Fnstnet Le “ .Wassau ” retournera 
A Liverpool ; ses passagers et les 
malles seront déposés A bord du 
“Lake Champlain’, qui partira do­
main pour Halifax.

Le Dr J. 
un chef de

Toronto. 3.—Quelques instants
E. îjjôib•'*iii avant une lieuro, cp matin, le l'eu

........... ... . , s est déclaré dans les édifices de l’a­
,................................................................... # gence de la presse, au World . La

i«r*»v>e Nie. est parti samedi pour brigade est arrivée promptement sur
des affaires les lieux, mais les portos par l’eau 

et le feu sont considérables et s’élè-
Ottawa, dans «’intérêt 
de son département.

M. Martineau .sera 
ques jours.

absout (|U. I jvor6m a 'S,0-°00-
Londres, 1.—Lis, ..v,...-. ,. ..vo gouvernenifînts

ifrnncais et italien se sont entendus

survenait quelque chose V”
“ Sans doifio, lui répondisje, 'et 

pour vous faciliter l’entrée, j’aurai 
le soin de ne pas fermer A clef la 
porte extérieure.

“Cette prière do la malheureuse 
me loucha particulièrement, et ma 
pitié s’en augmenta d’autant.

ii faut vous dire que Madame May­
* nard était une ivrognesse invétérée. 
Mais je crois que sa passion pour les 
liqueurs, trouvait sa raison dans ses 
troubles de ménage.

D’ailleurs, c’était son seul défaut. 
Je n’al jamais rencontré do femme 
plus propre et plus laborieuse. Elle 
avait un coeur d’ange et sa charité 
était incommensurable. Je n’en puis 
pas dire, autant de son mari qui bu­
vait aussi et qui était d’une rudesse 
inouïe pour elle.

MtDAMi: CilIVK
Madame Mario-Anne-Claire

' récemment pour modiller le traité 
d'extradition de façon A ce que les 
meurtriers de souverains ou ceux 

qui attentent A la vie des membres 
des lainilles régnantes, ne soient j pieds nus en criant que son mari 

Le- plus traités comme prisonniers poli- voulait la tuer. Elle a traversé 3a

JL VOULAIT LA TUER
Il y a quelque temps, la défunte 

est sortie en chemise de nuit et

Blond, veuve de l’honorabb* sénateur tiques, mais qu’ils soient sujets a la [rue et est allée demander asile A Ma- 
Eugène Chink*, morte samedi, était loi commune, *t que conséquemment tdamo Béliveau, qui demeure au nu- 
née A Québec, le LT juin 1822. Elle ils puissent être extradés. jméro 13. Madame Béliveau l’a reçue
appartenait A deux de nos familles Les négociations ont été conduites 'avec bonté et lui a donné un gîte, 
les plus distinguées qui ont joué un secrètement <*». ce n’est pas avant une | il arrivait aussi très souvent (pie 
iule important dans h* haut cummer- semaine que Paris a été renseigné a !nous entendions des cris déchirants 
ce de notre ville. ce sujet. Mais depuis, de persistait- provenant du logis de Maynard. J .a

Se6 éminentes qualités sociale- tes rumeurs circulent contre ce chan- ’pauvre femme s’est adressée A plu- 
ttalent encore relevées par une ar- gement. et ce qui porte à croire que ‘sieurs voisins pour solliciter leur in- 
dente et intelligente charité qui a cette convention va être rejetée par tervention. 
été. pour ainsi «lire, l'occupât ion ha Chambre, c’est que le premier j 
principale de sa longue et utile exis- ministre Waldeek-Rousseau a Infor- ;
T en ce. Ceux envers qui s’exercait son mé le gouvernement italien «le sou ' Une demoiselle 
inépuisable bienveillance étalent sur- inhabilité A aller plus loin. :vievvée a dit :
tout les pauvres timides et honteux Bruxelles. U.—Le conlîit «pii sel Jem’ après-midi, pasant près du
que son zèle savait découvrir partout poursuit depuis quelque temps entre .domicile do Madame Mayanrd, je l'ai

LM BOUTANTES REVELATIONS
Balthazar, inter­

et A qui son excellent coeur faisait les autorités communales belges et 
tenir discrètement et délicatement la hiérarchie catholique, relative­

ly secours* nécessaire sans froisser ment A la loi sur l'instruction pil­
leur fierté. La liste serait longue <ie blimie de 1SÜ5. vient d'éclater A 
ceux qui lui doivent, à elle et A son Bruxelles même où. par respect pour 
généreux compagnon d’existence M. l’opinion publique, «cm- loi n’a ja- 
Chinic. le remède A leurs angoisses mais ét«' mise en vigueur, 
avec !a bonne parole qui ajoute un 
plus grand prix encore au secours 
largement distribué.

Si tous ses obligés ont le culte du 
souvenir, sa mémoire sera bien long­
temps honorée dans plus d’un foy­
er. aujourd’hui florissant, où sa main

L«» doyen de la cathédrale «le Sain- 
te-ffudule. ayant invité lo conseil 
communal «le 
les noms «lo

entendue dire A son mari
“ Envoie-moi donc de la nourritu­

re. ’*
“Va au «1.. ” a répondu Maynard, 

et il est reparti en refermant furieu­
sement la porte. Je ne sais s’il venait 
«l’avoir une querelle avec sa femme. 
Quelques instants plus tard, je suis 
entrée et la malheureuse m’a avoué

Bruxelles A approuver qu’elle n’avait pris aucune nourritu- 
dix-huit prêtres nom- |re depuis quatre jours. Un moment 

niés par lui pour étr<* chargés do |après cette scène, un commissionnai- 
l’instruction religieuse aux écoles, jre s'est présenté apportant un pâ­

li* conseil vient «le rejeter six do cos quet de viande au nom de Maynard, 
charitable et discrète a été dissiper candidats pour la raison qu’ils ifap- |La pauvre femme était si faible qu’el­
les ombres et ramener un rayon «le partiennent pas aux paroisses «lans ‘le ne pouvait procéder elle-même A
soleil. lesquelles se trouvaient situées Ns la cuisson, et je me suis offerte de lui

Cette charité, «lu reste, était re- écoles en question. Los candidats an- préparer son repas. Comme il n’y

tu millionnaire disparu
N«*w York. M. Win. IL Leur, 

chef de «la inni-oa Win. il. Lent «V

haussée par une religion forte et jqcuvés sont entrés en fonctions, 
éclairée qui fait, lu femme accomplie 
devant le monde et «levant Dieu.

Madame Chinic s’est éteinte «loti- 
cernent, dans la plénitude de l’Age 
et entourée de l’affection de tous les ' 
siens ot de la reconnaissance de tous 
ceux dont elle a été si longtemps la 
Providence et l'appui.

Elle était la mère cl 
se famille dont quelques 
l’ont déjA pr e dans uno vie 
meilleure : feu madame Léonce Tas­
chereau, feu madame Auguste-Réal 
Angers, feu madame Frank Knight, 
et madame de Navarro, M. Eugène 
Chinic, M. Edmond Chinic. madame 
Collin Campbell et mndume Edouard 
Valllèrcs, A qui nous offrons nos 
plus sincères condoléances dans le

.llMO n„mhl.nn minuit, jeudi. H -portait sur lui d«*sbr : Dm™- ................ .. A et $1.R. !«*«*. < hof nesnues membres . „ , ... ... .aussi nue? 1«* matiUne nno vio «’» 1 ........... . M.H«H| , . '

malheur qui vient de les frapper.

n. i. p.

La mort du canadieu Knox

Arrestation des lyncheurs

Nouvel 1 o Orléans, *L—Le gouver 
L<*ui* Ijingnis i--t «bMeriiiLné A faire

ECHOS D'OTTAWA

LE HOKEY
Victoire des Oveecect

Les Crescent, 
dél
M . . -
jofitc pour le dsaniplonutvt lnu*rmo
«liaIrt* tlu Ctumda.

La joùti» fut chaudement contestée.

P. C. LAÇASSE
M. Laçasse a une longue experience 

dans les affaires, ayant fait partie de

TEMPERATURE
Une fonte tempête qui a traversé 

nipiitynitont lo Oancixlnl, <ist malirie 
naut con<*c.iLlréo ditns île bits» de la
vallée dm S^t Niai rent. Une vague de „„aJW ------------------- ------------ --------------- --
froid très prou «.racée •s'e«t éievéi» des lu société do A? Al. Poulin et Cio, en
TeiTitoîrert «lu Nord Uuvst «*t du Mu 1807 ; on 1S9C il s’est établi où il cat
nip Ki <-i tu ut .iuriiqiiio (inci.re du actuellement. C’est en qualité d’op-
ffnnirt tW,ld dan- Omario «*t Québec, iticlen parfait que M. Lacazso a obtenu 

él’nit l«*s Aberdeen d’Oituwu, Mime; j^>uostic.s i»«*ur les prochaines -•» ses degrés do l’Institut Sponeor, Nuw- 
[ après midi, A Montréul. dans une iieurcs : York, après avoir subi un cours d’é-

Crus vi-iït tourmun de U.Vnie-1 au tudes préparatoires et les examens 
nord ouest: temps en pAis grainl«* réguliers de la profession. Dans sa 

, . . . partb» beau, avec un peu (le neige I pratique de tous les jours il a prouvé
Les deux équipes «timlxi'lf ii'.it‘ Cl1 i en loealitf^ ; temps décidem sa supériorité et son habileté par la

désespérées pendant mut fi h cuire 10 ^ <>JV( jus durant la null «‘t satisfaction qu’il a donnée A scs
giementalrc», et comptèitMit chat-'Uiic : .. clients. En addition A cette partie
deux punies ; Ils durent em^tuUi 3ut j * * *

H
!

ter pi-ndant qiUMiues uji1irtit*es avant 
que Mcl’amm lit pénétrer lie juicU 
dans ;!«• lUiet.

J<a partie, comme H-udique le »*o 
iv. ilnt les spectateurs eu proie A 
une excitation fébrile.

Le Jeu fut assez brillamt, mala 
sans être «lucidement brutal, il Dit

principale de son commerce. M. La­
çasse est A la tête d’un déparrcmciit 
bien organisé pour la réparation des 

‘horloges, les montres et des bijoux 
«le tout»» description. A part cela en­
core. il a un superbe assortiment le 
lunettes, verres,etc., pouvant s'adapter 
à tous les yeux—thermomètres, Junot-

saus être décidément urut.u, u ua BnlaiKun. «U* Québee. «pii s'«->i tron1 tes d’opéra, baromètres, lunettes ma- 
iivs rude«, et. de nombreux su’eUhuits (>Jl Afrique*uve<* h* pr«*mier con |rlnos et une ligne spéciale d’horloges 
causant «les déladi» pruloii-e>*. vinrent tlui ont donné un banquet nu do salons, aussi vente spéciale de bi- 
njouier A l’impaiieuci* «l-’s s|H-eiwi, <4|ul) 4jfi j;| (;%,rnjs01l ,.t lui ont pr«*seu jouteries aux prix du gros, d après
1 ion's. !.. I ................. ............... . l.l I I i l I l ■ k  ......... M l.int ii/.n

LECTURE
POUR

CÂREME
EX VlLMi: A LA i

LIBRAIRIE

VIE DE SAINT JOSEPH, par 
le Rév. P. Champeau, édition 
de luxe ....................

, , ' lé |H»mlamt le diner ■mit* mcigiuUlque*s deux . '.,ont iv
(.V«4'l

A J-.Y BASILIQUE 
Ce froir, répétition A 'lu BirsiUquo.

Le choeur est prié «b* >».* rvunir a 
7.30 heures préeKt**5.

AU CLUB DE LA (ÏARNISON 
Sanunia soir, les amis et admira

tours «lu eapt. A. iv. Sw-ift, du Sème ... .
VIE DE SAINT JOSEPH, d’a­

près les visions d'Anne Cathe­
rine Emmerich...........................

MOIS CONSOLATEUR DE ST. 
JOSEPH, patron des Ames 
éprouvées, par Mgr Ricard . . 

NOUVEAU MOIS DE SAINT 
JOSEPH, époux de la Vierge- 
Marie. par le R. P. Souffler 

VERS L’ETERNITE, par l’abbé
Po«ün ...................................................

LA SCIENCE SANS DIEU, con- 
lérences par le R. p. Didon 

DE LA DOULEUR, par Mgr 
. Bougaud..............................................

. tl . . , .. « . „ — , . . ,»v v... winjis que ses prix modé- DES DOULEURS DE LA VIE
«les Aberdeen, et A hi lui du premier, lin ^nvs bouleau, lorsque s ..nlam. ' ,V8 poul. toutes ces sortes de ira- La Mort, le Purgatoire. Espé- 
nn temps, 1«» score était 2 a 2. Dam mu} branche se détacha et vint b* vûl,\\ ' rance et Consolation par Pos
la seeomle demi heure, malgré les «*t A la tête. Le niallu-ureux fut j Laçasse a un bureau privé où il 1 tel..................................... .... . .
torts dos joueurs ibis dtîiix elulH, nu relevé par ses frères «pii lnteh:rh‘ivt 9»occupo (j(î Poxamen de la vue. ce ' LETTRES CHOISIES de saint
alr’s^'dc1 iruei*1*'«»'t M diMam-e. ^ nia i» na pa- re travail étant fait sans charge extra. | è'rançoish de Sales aux afili-

teure.
Le jeu des “ forwards ’’ de . -------  „

tHliilpiM. olfralt un contraste i.nup ( (V<^, lo colonel .loues
land, car si le» Aberdeen excella oatt, tv klai4|Unl.
dans le Jeu ludividtiel.. ceux de QJ” '
lice, «*ii reviuicbe, leur élaidit supo I Tl 10 PAR l N AIM 11 M',

catalogues Illustrés.
Dans la réparation et le montage des 

diamants, il fait un travail de spé­
cialité «N même que pour la dorure 
ot le plaquage par les derniers procé­
dés?. Los vases d’autels sont redorés,

rieurs dans Je jeu d ensemble, b-*-» * Samedi apr»*> ui'id'i. !•* (mim:: t Bel ji*ononvelés «»t rends comme neufa.Une

?5.0«3

0.50

0.40

0.50

0.90

0.90

1.00

pris connu issun<*«*. Jury 411,1 j II a fait une étude spéciale de la vue I gés
TRAITE

11tii *•«*• . » «i »•« •*' • ••...........................
Jour la petite bêle ne put «lépley*. r le-ute, 

sen aglUté «*t tomba entre les ma:n<

avait rien dans la maison, je suis 
montée au domicile «!«» mon père 
pour me procurer les ustensiles né­
cessaires. La pauvre femme o man­
gé avec grand appétit. Un peu plus 
tard. Madame Ménard m’a remis une 
magnifique robe, me demandant d’al-

<•«.. <k> (.;:it;wtô:",ô-;i;-,i;:ü-ir:i;:puid,-r \n vendre Je lui en rapportai BO 
• ... ■ • • • i cen tins, et elle se procura aussitôt

whisky. J’appris 
at in de ce Jour, May-

ot oir.-rie pour touïo "lüroniintlp ôi-’-V'1 lival,t laiss<5 centinB >,(mr
son su Ici. M. I .oui os, iiu'ô tl,- i;o u i ^l.rtr.r ou savon hile se procura

inné bouteille de bière, et. avec la
CTB ’balance de l’argent, elle acheta du

KILTOUR IVAFRIQUE Uavon.
_______ j Mlle Balthazar déclare aussi qu’en

une autre circonstance, étant entrée

« re*;«•«•;!ti.— cï«.al. Mor.tn ; prànt,
Doyle ; cover. Nolan: forwauds. Me 
Un mm, Denrers, Ganieau cil .loi* 
dan.

Abmieen.—(îoal, (k»pe ; point. Me 
<*•«•«*: ««>ver. McD.*n.'. I : l’i.-iuvanN,

F. Mc(J«*e, !i 11<•. (Jilmour «st I»«*y.
Les (rr«*seent r«*iic«u>iretv>nt Ns 

Montri'al, sam«»!i soil* piMchain. ici
A Qu«'*boo, dans ..a jiartii* limiile pcwr ...................
le championnat : l’on >e rai)ja»Me « a ANNIVERSAIRE
core <i«* la .j«»ûte•iii.ém«.»raliî«» qui « ut Aujourd hui. le J de mars, est le 
li«*u l’an d rnîer. «*ntî«* .•<*» «Lux 23e anniversaire «lu renvoi (in gou- 
rluhs «*t qui se termina par la vie vernement DeBoucherville par le 
tuile «les M«»ntréal. lieutenant-gouverneur Lctollier ii«-*

..QL’KBEO vs. VICTORIA. St-Just.
, . v, t/i. . ; DEVANT LA COUR . .Les \ iciorni «mt défait les Quebec .... r

«l:m-5 lu juin.- !i:;:ii,. St, On nous prie de faire remarquer ! ?
nior. à Monlrôul. -iim-ii soir. I/ônul 1(‘ l,rof «i'exéi-.uion mentionné
]io des ............... -e m.uvull eonsi.lôrn 'lp,,s ■’"lîvénenieiU ” de vendredi
I.Vment iilVaüUl jiîir 11 ul.-.uiee des dernier, dans une cause de l.avoie vs
leux frères Stuart. !.-* score fut U MM. Rioux. Kirouac et autres, est en

rapport avec certains frais dûs par

nier point pour son club. Le conttn -t d'Veuville. l’n jeune elievreui!,Québec M. Laçasse est estimé b'énéra-
gent de (Juébc *. «pii était passnbl»? égaré, sciant permis de visiter «-et -emeiu._________________________________
ment nombre--ux. sauta alors sur lu «'i dndt. fut découvert «*t on lui d«»u|“----------- ------------- - —-------------------------------
giace, «*t poitt.i l«*< nouveaux chain na. la ehasse. \u la neige uuuivani *.1

pî«m> en itiompQ* jii'ip-A 
chambre.

>1. 'lin .s. I lodge, «L s M'oivtrésnl. ; de ses poursuivants, organisés par 
«Mail !»• ** releree.” - ! il s'csl fort1 L ingénieur d«* la Y. M. <’. A.. M. Du 
bien atapiitté de <:i (Adie .Lflbâle. ir«*sm».

Lor»|t;e la p.nr.ie eommençu, l«s9| cilK/. LKS SOKI IIS I»L LA CIIA 
.i-mcurs s'allgnèrcut «laïus l*otdre >*ui 
( a n t *

......... Meivr«*di, le •’» «lu couranl. i! y au
rsi réunion générale «les Dames «b* 
l'Ouviv.ir dams une des salies «le l’Or 
phPl-imil d'Youville, des Soeurs d«* la 
fMmrité, A “J’.O heures, p. m. Sa 
(;tr.m Lur Mzr TArclmvêp!»* B«'*giii 

y «loniiciM tille eoiilér«*ne«*.
Les dames «h* la vil!?» «pii dé-ircut 

faire partie «le l’Ouvieil* y sont éga 
leieent invitées.

DE LA VIE INTE­
RIEURE. Petite somme de 
Théologie Ascétique et Mysti­
que, d’après l'esprit et les 
principes de saint Thomas 

; d’Aquin, par le R. P. Meynard, 
; en deux volumes...........................
J LL CHEMIN DL CIEL éclairé 

et aplani, par l’uuteur de 
l “ Allons au Ciel ”, en 2 vols

y. Du

U.»J5

1.75

LOU

Pointées, Ccsorstc'ir?, 
Etnailieurs c2 Dc-icers.

Frank Rkîaij. John Kigali.

bureau d'ioi au ier Mai :

132 rue Saint-Jean 132

nnffil
f

t La Compagnie nationale |

i.5u

ü.90

2.50

e © G € O

«b 
A

Au lieu «l’all«*r A Winnipeg, les Ot ,e Syndicat «lu Bic. dont ces m es­
ta \vn. les clinnipions de la ligue Se sieurs forment partie. < t non pour 
inior du lio«*koj% vcnit faire une tour nncune dette personnelle de leur 
née A travers* l’Est des E'tats Unis. Pai'r* Ds ont lait une opposition au 
Ainsi, ils se rendront à New York! l,rof d’exécution qui est maintenant 
Br.mkilyn, Baltimore, Pittsburg *r pendant devant la cour.
Philud<*lphio. où ils jouèrent ««outreI 
h's' eîubs «1«* «*es divers «*udroi1s.

1 ES SHAMROCKS A W1NNIPEC, 
Les Shamrocks s*» rendront A Win

l> l'XJiCS
Chinic. - En cet to ville, .samedi. !•» ‘J mur?, ii

ïliiiüfax, .‘J. 1 d steamer “ laisiia 1 chez Madame Maynard, elle la trim- 
iiia” « s; arrivé samedi suit*, «h» Li va étendue «lans la cuisine, la figure 
Yorpool. après une iniv»*i*'é * des p»!us '( ouv«*rt«? «le sang.
erag«*usos. lv«» “ IjiHiiania ” avait A ; .t,. la relevai et l’assis sur une chai- 
son boni un griiini nombre «le soldats so puis je l’aidai A se* coucher sur 
canadiens, revenant «lu Sud africain. ; un iit< je pp demandai si son mari

- -y-____ j était venu dans l’après-midi et elle
me répondit. “OUI”.
“J’étais encore là lorsque Maynard 

est entré, il m’a demandé qui avait 
• procuré «le la boisson A sa femme. 

Ottawa, 3.—Par la mort «lu Dr (îer- Je répondis que je n’en savais rien, 
go Meiver Dawson, directeur «lu mu- ? Il se mit alors en frais de chor- 
sée géologique «lu Canada, le pays cher la liqueur. »*t. l’ayant trouvée, 
•i fait une perte considérable. Lo doc- il en absorba un verre, et en jeta 
leur a succombé à une attaque «le une partie sur le parquet.

tout en ton pouvoir pour amener de }mciïpi1,,alr?« ^l,ltant d'uno 1 “ C ost autant de moins qu’elle au-
vant «la justice «ceux qui out lym.-bô,for c tl 1 e (,<i Sliplu'* lil îl bo!rt‘ •
Jobu Knox. nn canadien. près de | i-.v fum mw.\ dis ai. lu.n ,, ,:r ............;........... '.------ Y----- *”7W i ................. -wv. ,,,,*
geratitou, Missouri, inerere*di dernier. \ p j on (ju département, réo- ':i 1 {.n/iar’ ot. co, n,< sl .f111 1 °1* aient «*n celte v*..e depuis vendre

De, ordres «un été donnés par le!,^^. \«ue J 01 al,|,rls ,a h,8Ul,re n^IVe,,e’ e • ïe^reivT
. gouverneur inuir 1 mwtntlon de tous d-im syndicat «le Philadelphie. * j IL AIMAIT SA FEMME V, x. , »«dl du 1 .teilique.

ceux qui «ait pris part A la mort «le, , , . . . M. Myranii. de ’la uuu-:ou Mvnmd
John Knox. - OFFICIERS DE CONSTABLES Maynard, qui est. tenu au secret A ,.r Pouliot. e-t parti pour M«mtréui

vinnvi»vtA ohi.Vmk 4—............................. - a I,I.’*S,,TI / ° Montréal, refuse de par- avec Mil«» B«>nuea:u, leur m>uvi»lle »!•«»

LA POSITION DE M. LON “Je le.s laissai seul», continue Mlle

.. . . . * ' Pit go do 78 ans ot 8 moi?*, mudnino Marianne*
ijpcg. «’«'s jour- d. pour jouer une I (/iniro LobJoud, veuve de Thon, stnmteur Eug.
rit s de parties nve«* les N'ietnria «U* Clonie.
ri-llilrnil. qui li'lir «un «>nl,.v,*. la .-nu ; l ^ funéraincK :u,rom, li>;u demain i.mtin 

... ..i . , . . . nuirdi, ai ‘J h. 30.d lu itasllupie. J.«* convoi r-****-
j)c Siaul<\. I.«* team <l«“* Shîlinroi'ks tir.t de la nmi-on inoriuuirc. 1.7, coin «ion rui'9
<era a.ll ‘grand complet. ‘ 1>-*S tirLoiw et sSte-Gcnoviuvo. sur le C’np. n

SnilKHii après midi, il y a «»11 pn,> , r ^1/inbiniuillon aura Jieu ai» citnclierc
lhtérev*»:iute ioûte «1«* Imclicy «*mre l’atenlsct «ini'îsnn^ prD* d'y n.^siiter.

Qv. WOWTREAL

Mérie. ouvrage en 2 volumes .
; PENSEES recueillies dans les 

écrits du U. I*. Clément Ca- 
tbaray. par Daurignac . . .

LE SAINT SACRIFICE DE LA 
MESSE, son explication dog­
matique, liturgique «H ascéti­
que. par lo Docteur Nicolas 
Cihr, 2 vols......................................

ILA SAINTE MESSE, sens véri­
table «les prières, des cérémo­
nies, etc., par l’abbé DécrouîlJe 0.99 

LA SAINTE MESSE, par le R.
P. Do Cocliem........................

LE DIRECTEUR «les Catéchis­
mes de Première Communion 

de Persévérance, par l’abbé 
Turcau, en 2 vols........................

LL MANUEL des Catéchistes 
j de Première Communion, par 

l'abbé Dassé................................

u.üi

3.U9

niir vnror nv ’ir «a<c DIRECTEUR des Retraites
5 *6ü6 kJL NOiKb=i)AfTlh ,600 i ! <!o Premiùro Communion, par
f _________ J t l'abbé n. Turcau...........................
9 . . , « 5 1 L'HOSTIE (le la Première Corn»f Cette Compagnie éinet der*obli ^ niunion oit le Don de Dieu 
r cations remboursables au pair j f h;etni,L
î avec intérêt et donnant droit de i “ n.UUl a.

l.UÜ

U.W

i
concourir A des

PARTAGES OE PRÎMES 
VARIANT BE Si A S2,G0Q

0. u

j. L’oq reçoit des Versen\3nfs de 25 du ^
b

Domanüoe les Circulatrof,

U. 15

0.75

les «-hibs Sa.laberry ot de> «Mèves «lu 
Séminaire, i/i ‘victoin» r»*>ia. aux Sa 
laborry. «pii comj)t«'rjni ."i parri«»s 
eon tie I»»**’ advor^iirc.s l. Los Sala 
\u rr.v renoomreromr p.^obablemjbnc | 
le; Star, jeudi proehoiiu.
MORT D’UN JOUEUR DE CROSSE

Joe O’Mesira, le fameux joueur de; 
déi en.se des Shatnroehs, e<r. m«rrt sa , 
modi dernier. O’Meara fut J*une des' 
étoiles du club irlandais.

. usy

Prière mix journaux tic Montreal de repro­
duire.

ANT. LANGLOIS,
----- AGENT--------o

Côte Lnmontacçno, Québec

-p* ° laçasse a ‘
g Æmè% -°rïICaH OH,.DUS—

42, 7?UE LA FABRIQUE, QUEBEC

FAITS DIVERS

Lunûtroc pour toutes 1«» raoa ot Uo tous loo pria. EXaTdKN GRA.TÜIT 
pour choix de» lunuttco par procudcs nouveaux et Inl'alUlblas.

iJreiniôre Communion,
J l'abbé Fritsh...............................
^ | LE LIVRE des enfants «jul se 
> préparent A. la Première Com­

munion au Pensionnai et dans 
la famille, par l’auteur des 
Paillettes d’or..................................

j DE LA CONNAISSANCE DE 
DIEU, par A. Gratry. en 2 vols 2.00 

LA vie intérieure simplifiée et 
ramenée A son fondement, par 
le Rév. Tissot.................................

GUIDE des pécheurs ou Traité 
de l’excellence et des avanta­
gea de la vertu, pur De Gre- 
«ade......................................................

LA DOUCE ET SAINTE MORT.
par le R. P. Crassct..................

UNE PENSEE sur la Vie de No- 
tre-Seigneur pour chaque jour 
do l’année..........................................

LES QUESTIONS ce vie ou de 
mort, par le R. P. Lefebvre . 

REGARDS dans l’autre monde, 
par Mgr Martin.............................

LES AGONIES DU COEUR, par 
l'abbé Bolo........................................

LA TRAGEDIE DU CALVAI-

0.75

0.60

8&!on prf7é dra luaett” ^ 

d© Montrer^ Horloge» et Sljous. î*
- -Do HORIjOÙKR % }irîx esce^d*rta«'nt bav. ^^—* ,»

RE. par l'abbé Bolo

0.35

0.90

0.39

0.65

0.65

0.10

PERSONNEL
Um» lettre reçue, co inatLi. non? 

annonce que M. Ls. IL Taché, de 
MomrénL «Mah ü Nice, le IA février 
(i« niicr.

L’iion. T. i\ (Lie-grain. C. R.. «»î M. I 
; Dumont Luvioêette. «le «Mcn’.réal. qm

x* vi /-v.1* . t . -i „ .. . la prison de Montréal, refuse de par-Vmvelle -OnbraaLs, lommo iv j Son Excellence le gouverneur-gê- ; |,.r du crime et se contente de répé- 
yultat des recherches du procureur go néral a recomandé un grand nombre

aven M il»* P.omif-vu. leur nouvelle mo 
; disie, a lin d’a.sslster A l'ouventure des

■t*!****
Ilcrlvp» pour relmmllluri'é <>i I.iHtrs <!«» prix TKxpCdU© l-rnnro) et

étmrguex cinqittnto {mur cent

néral. James Smith et Ben At>di«,n>ft d'officiers comme ayant droit A des ^ Ermine et (iu’il ?A lnn«îcent ^ 1 ‘nZ I ?i ïU'lR* :,in „mjl hV,11 
out été arrêtés pour avoir pris part titres d’officiers dans le corps cous- '."p,,* \ un détectivo p a dit* fai- •! •"‘•ma.ne Inutile «b* dire qu’ils
ûu iyuch. tabulaire de Barlcn-Powoll dans le me.11 femme 'et je1 pleure sa ! fi'iic* n«iiV)0l Ml J>as «le saN.siircr l!»s

C’est lu jpremvn» fois que b.« auto sud-africain. Ces officiers sont les !.*:t J 1 ? Uam<* nouveauté de la «alsou.
rltfs font ib‘s <>ITorts s-n.-nx pour BUlvnnta : Capt. Hwrsuill. de l Artll- ‘ Mqvnnril est anglais d'orlcino • 
punJr les coupai,!,-, respec lor!e._ Klngaton ; Capt, K. AV. Moore, c-c;t bommo robuste, au rogan't
tent pas les lois de T Fuir.

UN CHIFFONS 1£K

Fait fortune avec 11 cents

{4c Régiment. Ile du Prince-Edouard : 
Capt. Lawless, Gardes A Pio«l du gou- 

Dorneur-généial. Ottawa; Lt. T. O. 
j Critchloy. Bataillon du Service Sp«- 
,ellal d’Halifax. Ottawa; Lt. A. H. 
i Powell. Gardes de la Princesse Loui­
se, Ottawa.

Lieutenants—Ja. Ketcham, «levs 
! Strathcona's Horse. Major Reading,

énergique. 11 est «l’un sang-froid im­
perturbable. La mort violente de sa 
femme l’a laissé parfaitement cal­
me.

A i’ncoîtsion de la vis!Ko «le M. Du 
t mont LaviohîMo, de M«»iiMV*îijl, gendre 

VL A. R. McDonald, courtb*r, ce

^. or , _ Halifax; Lt. Irvine. 19e Winnipeg
Chicago, 3.-La ihwI«*o de Chicago UBlcs : Lt. W. L. McGiveru.. Capt 

avoir découvert h* chiiroimler Morgan, vétérinaire *
qui, moyennant 11 colMs, a mis la 1
main sur un trésor de Wt(»7<). Sa. «lé* ™
couverte a ou liou un pou tant, oaf All SC III î 2i il j |'«* (le OlM'îtCC 
2n policy a. appris, cil même temps. ‘w '
que Je cblfToimlcr était en ce inoimmt . ““
il bord d'un paquebot en rente pour Domain. A neuf heures et demie, 
1‘Allemagne. Comme résultait, la dé S(lîî '-‘hantée. A, la chapelle du Sémi- 
ooiiverte devient Inutile « t il est pins nalro. la messe d’ouverture «les Qua- 
que prebahle que les infortunL-s Cou ^njo Heures.
ley ne (retrouvèrent jamais lours éco A*ard: «*t mercredi, A huit heures, 
rondes. Le chiffonnier en «juestion sera dite la prière du soir et )u mes- 
cciralt un nommé Feldmau. au dire s’? clciture commencera jeudi ma­
de la police. qtiJ, 3o “l février «1er Un A neuf heures ot demie.
nier, s’est trouvé tout A coup pos _______ ——______
Besson r d’une forte somme composé»* - i « •
de billets do baiwiue |nr de plécos «ci R©riBftires
m*. Fo'dmnn. qui est un tllnttré com Beaucoup de malheureux enciurjnt 
plet, m’s pu compter «oui une si gros les tortures do lu hernie et cela par 
*© 501mm» et n « u recours A un voi leur propre faute, car il y a en venta 
•in qui a B'ouré «pie le magot s’éle chez J. B. MORIN, pharmacien. 325 
valt A $8,fl70. qui est eYaci«»mont le rue St-Joaeph. des bandages perfec-

UNION TYPOGRAPHIQUE DE 
QUEBEC No. 302.

^ . ... Préciilent. Robt. J. Edwards ; vice-
C; D** D* Land, 63e Régiment, président. J. Eug. Coté ; trésorier.

Pli iléus Garnoau : secrétai rc-llnnn-
•ci *r. Jos. Bébind ; socrétaire-archi­
viste, Louis Moisan : secrétaire-cor­
respondant. J. Crane ; bibliothécai­
re. Ed. Jackson, jr ; assistant-biblio­
thécaire. M. Hulîerland : auditeurs, |

«leiii'ier a «brimé, sann*di. r,n fort joli 
«iliiC'i* A plusieurs amis, «clioz M. Bu j 
ivau. au Saut Montmorency.

].*•< lu virés étalent k*s honoraires! 
MM. A. Atvhnmhault. J. A. Turgcoji, j 
T. U. (7a.- gin in et t Mis. Laugi lier, etj 
MM. (ieorge Tanguay, M. P. p., F.ri 
m n! Paca ml, K. Garnoau. L. St.nf 
ford et L. J. Domoiv.

L«s invité? «I«* M. A. R. McDruiüild 
font revenus ciicharttés de leur pro 
monade, favorisés par l’excellente 
tempérai ure de sam'cdl. a vec dos cbe 
mins siîp(‘rln*s.

Hier l’apr«és «midi, en l'Iiomrour de
Ar

^ m JÀVfci, LTD.
BELFAST, IRLANDE

J*7t 1U4, 1GO ’et 370 ru<‘ Regent, Londres O.

MANUFACTURIERS rie TOILE IRLANDAISE et DAMAS
F.T FOURNISSEURS jOE

L. M. La Reine, l’impératrice Frederick
cl loi Membreado la Famine fleyalo et

les Cours d'üuropo. n
FournlMoiirB d«s Palaif, Mahonfi. VUlof.Coita- *73 
/• s. H4t«*!i'. (’Jiominji UoCer. flattons «t vnntur, 
liistituîi.M)S, HécirninLi et du Public eù (rdnérul, 
dir<.«:tcuient avec tontci sortes de ilejctiptionii do

0.10

0.50

0*30

0.30
0.30

0.30

0.30

(Pih Rousseau M Coleman T«d madame Laviohd lo. ma «la nie Ar
t as. itousseau. m. ^oicman, ici. . c|MIJIlliawn a donné «mi “r» o’clock

Comité oxéctitif : Alf. Côté. KM. ! Î.T'",'Ï'JIh? 'ammrteuma*- ,lu Va
a»1' ,'iUlc' T' Cnrtor (>t C1‘s- ! xJ;lmmo3 licnmix

MMécm'H nu conseil Contrat • T I QlK' lo ,,r Wotlor». rotoiHl elles lui 
' s ^ n"° Central. J. , pnr ].*, nialadle depuis wept A bull, .se j

| mnim*<. c<\ parfaitemeuii: rétabli el aE. Fêté. I’. Ma roi s jr et J M. Cole­
man.

Comité de l’Etlquetta d’Union ; 
Alf. La rose. J. E. Côté. Ed. Little, 
.1. 7*1. Coleman et M. Habcrlan.

Après l’élection des of liciers, Ja re­
solution suivante fut adoptée :

Que cette Union saisit cette occa­
sion d’exprimer scs sincères félici­
tations A M. Félix Marols, son estimé 
ot respecté organisateur du District, 
pour avoir été choisi par les nsso-n.oîttant de -la fortune .vendue pour tionnés qui suppriment absolument « .• , . .

11 cents par les Conley. Quand ce le mal et avec lesquels vous travaillez c, 10,ls ouvriers on chaussures 
fait fut poi*té 7i «la comiaisfMiuce «lo «Jina même vous nnercevolr «mo v.m<o ( e (,ette \ille, comme leur reproPen-porté à Ja cortnaissance «lo sms même vous apercevoir que vous 
te. police, calk* ci s'êst précipitée chez êtes crevée. Allez les examiner. 
Feldmnn. mcM trop tard : il était
part i pour TEm-ope. T'no dépéebc a .....
Mé oxpêdféo A New ^ ork ailn de *1»*' \os ouvrages sont garantis et noun 
•mender 1 arrestîjtlon du chifToiiuier ; 110 livrons jamais un ouvnige »1 nos 
encore trop tard, celui oî émit déjà oRiMm >aus qu’Rs soient comjil^te- 
embarqué; d aujourd'hui au ml ,„01U j. A. LAPOINTE.
Beu <le j océan. rruquiis**, 207 rue St*Jeau.

tant dans lo Bureau d’Arbitrago ; 
cotte Union exprime aussi toute sa 
confiance en l’habileté et l’intégrité 
d«» M. F. X. Mnrols, qui saura s'ac­
quitter dos importants devoirs do 
cette position irvoc honnêteté et ù 
la satisfaction des parties intéres­
sés. °n même temps qu’a l’honneur 
du corps typographique.

repris rcxorcici» do »**a profession,
AU FRONTENAC "

1/* caa>>iaiino M alter J. Roy. qui) 
vi«rt (lti faire l’acijuNItion des 1er 
rains de la Q. A. A. A., a lancé des 
lu vit allons pour un souper au Chat i 
lean Frontenac, domailn soir. i

lai plupart (L*s pa tv-onnes qui s*lu j 
téivsscnt aux sik>iMs en 'noire ville 
m'ont présentés.

A L'F/FOU VANTE 
SaunodÜ. vers les «inativ* Inures. M. 

Joîm Simons n’en allaht .trajy.iixiKo 
n < i:ir au périt «tre-t de ,><»:i ehoval,j 
lôr.-que scuibibi. celui cl . i>;*it 
!e mors aux dents et en ilia plu-Ruin' 
nws. M. Slmoros fut Jdé luis «le la 
voiture. ».«t il en lenient le cheval fut 
arrêté au coin des nwxs D’Aigui'.lou 
ot St Augustin,

v r

DE MAISONS
Depuis lo3 moins coùtouses jusqu’au PLUS BELLES DU MÜ>!3E

Qui étant tisaoo» & la mnln. sont do pins longuo darào ot censcrvo Ion? 
ricn.o apparanco Saîlnôe jusqu'à. 2a Un. En los obtenant dlreotoment, tôu* 
te» prof}:» tntsrmûdlnirofc uont epar^rxon ot le coût n'ent pan pLu'i quo celui 
o.iarr6 O’ord’nulro pour «le» article» dont le» tls»«ut sont commun».
iQII F niRI ÜNflr 1 Drap.*en Toile bli^Ddubf réelle, bien blanchie. «leiLt vorpt. 
T«iiVxi, •■l'.ni lUL i de larseur, 0.40 i»>r verso. 2Îwîrcee do Jariîçur, 0.57 par Ttrpo, 
Jol.i* A Houlçjitix. IR pou<y« Je lu Tireur. 0.0 nsr vorco. Toile À Suroiie, 0.14 imr vcrKt, 
unre*. Je 0 .8 t*nr JouziiDo. Scrvicllw pour Verrerie*, 1.14 mr Joumln**. Boita Tollo $or* 
o uUrr*l‘'!‘’par verso. Notro Toile apécisilo grundo, mollo et bion finie, «lenniu 
(Mm |»or vetge.
PÆ£FÊS Q#‘ÂS ISLANDAIS : KWÆXttt

^ vorgen narJ vergra,3.33chacune, Nappe»pour table de culrino. 0.23 
cuncuRc, f °,l(« L*.-ut.-mainH lIueKHbark, 1.0S par douxuin ». Monoara tu roc-s, 8o«ftux,Çntt'*i 

i, tudes, etc., thada ou broil (At/tmtfon iptoial* pouf" In ortlrti acn Clubt

CKtïfilSFS INfîPîPÆRARi 1 Vrftrn^roqu“,lt^*llfttoul08 Iu* longueurs aveo
UIlt lllgOLO BÎBUIWj «n/lDLLO « dcvantu AquatrepliflOtpoiKncU, S.fiZla dour.aine 

ur ny.Mtr0 c.re extra). Nouveaux «leaeina aver noire flanelle rp^cialo Indiana Gansa 
xiyru et non cbanjennte-.i pour lu .^b»0». Vieilles Chetnbca rembos comme neuve? uv«jo ' 

douïntae Ur8 rualunaux en Lit «lu bande* «lo Collet#, Poiunot* ot Devante pour H.VÀ) la demi-

MOUCHOIRS OE POCHE EN GAMBRA! IRLANDAIS : " I^f.s Coinbraiedelta- 
“ blncoti .t Oloarer ont

. -------------O.iU par doocainr.

COLS. ET POIGHHÏS EN VOILE IRLANDAISE : ^JX.’TW'ttS
r“vrr** ‘•il-" “■ Quatre n.is,(lotautaelrfti.jriQca lcnplünnouvelles. 1,18pûr Joiuuino. Uuli.ij s. 
pf,ûJr Daî*.'^ «m Mccnlour*, di’iiols 1.42 par douzuino. “ Fauricanti de ïjurpli* pour 
1 Aub.»ro ao Wo^tuuuater * et ioe CathôdraliM ot du Horuumc. " Ixmr2 Collets
1 oiKPnts. Lhsrnhc#, «to., en Toiio Iriandaifie u lo mante «le l’oxacltonco ot du bon marché.
— Court Circular.

L’HEUREUSE ANNEE ou l’an­
née sanctifiée, par l’abbé La­

, sausse ...................................................
L’AME élevée ù Dieu par les ré­

flexions et les sentiments, par
l'abbé Baudrand............................ o.59

LE CAREME SANCTIFIE, par 
le R. P. Witteboblle, C. S. S. R.

LEC rURES pour tous les jours 
du Carême, par l’abbé Blanc . 

Berthicr—L’Homme tel qu’il
doit être..........................

—Le jeune homme com­
me il faut......................

— —Le livre de tous . . .
— —Dos états de la vie

chrétienne et de la vo­
cation...................................

LA SCIENCE pratique du cru- 
cjlix dans l’usage des sacre­
ments de pénitence et d’Eu- 
churistfe, par le R. P. Grou . 

TRAITE des scrupules, Instruc­
tions pour éclairer, diriger, 
consoler et guérir les person­
nes scrupuleuses, par l’abbé 
Oimes.................................................

TRAITE dos scrupules ou règle 
de conduite pour les personnes 
qui en «ont atteintes .... 

CONDUITE admirable do la Di­
vine Providence dans l’oeuvre 
du salut do l’homme opérée 
par Jésus-Christ, par saint Al-
plioso do Liguori...........................

SOUS LE REGARD DE LA DI­
VINE PROVIDENCE .... 

L’ABANDON A la Providence 
Divine, par lo R. P. de Caus-
sade, en 2 vols, roi.......................

LA NOURRITURE de l’Ame 
chrétienne, par l’abbé PInart. 

MERVEILLES do la grâce sanc­
tifiante, par lo R. P. Brou-
chain....................................................

ABREGE des Conférences aux 
mères chrétiennes de Mgr
Charles Gay...................................

VIE DE N.-S. JESUS-CHRIST, 
ou concorde des quatre Evan­
gélistes, par l’abbé Arnault .

LA VIE SANCTIFIEE, recueil 
do prières, méditations, etc., 
entièrement tirées de l’Ecri­
ture sainte et des Pères de
l’Eglise................................................

LA VIE chrétienne au milieu 
du monde, par lo R. P. Bou- 
tauld . . .

0.30

0.20

SOÜS VEÏtMEfiiïS EN TOILE D’IRLANDE :
mi-c p.ni.an-* broderie. 0.5I. Roboil «lo nuit, 0.94. Combinaiioud. Sl.lW. Vétemçnta 
( Vorï') 1-1 îiito Loîonlc8' S45.SS. Troujacnux do noce#. 35Ü.W. Layottc? dd bébj«, AB.Zà.

N, B.—Alla cio provenir tout dolal, toute» lattroj ou Uomandci ü'échAn- 
tlLlous ûoyront ôtro udron^Oe» :

» ROBINSON & CLEAVER, Ltd., Belfast, Irlande.
N©TA.—Môficz'Voii» «lo» pnrüonno» qui so servoat do notre nom. Noua 

u'oinployoa* ni ugostn ni voyagoara.
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0.50

0.75

1.95

0.75

0.71

1.00

0.20
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Pruneau Mironac
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